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 Bienvenue en Andalousie

 
L’odeur de la fleur d’oranger, le rythme 
d’une guitare flamenca, la beauté d’un 
village blanc accroché à un rocher : 
l’Andalousie vous réserve d’intenses 
émotions que vous n’êtes pas prêt d’oublier.
 

L’âme de l’Espagne
 
Immortalisée dans de nombreuses œuvres d’art au XIXe siècle, l’Andalousie incarne souvent l’Espagne dans son ensemble : un pays festif et baigné de soleil, des troubadours grattant leur guitare, d’intrépides matadors, de joyeuses héroïnes d’opéra et des chanteurs tziganes aux émouvantes complaintes. Certes, ce portrait romantique est simpliste et dépassé, mais il comporte quelques traits de vérité. En dépit de la modernisation, l’Andalousie demeure une terre de passions, où l’atmosphère – comme dans un bon spectacle de flamenco – s’intensifie peu à peu et vous prend aux tripes au moment où vous vous y attendez le moins.


 

Un creuset culturel
 
La fascination qu’exerce l’Andalousie tient à son histoire singulière. Pendant huit siècles, la région s’est tenue sur une frontière poreuse entre deux croyances et idéologies différentes, le christianisme et l’islam. Se bonifiant lentement tel le xérès, le vin local, ce mélange a produit des trésors culturels : d’antiques mosquées converties en églises, de vastes palais criblés de stuc, une cuisine mâtinée d’épices nord-africaines et un chapelet de cités blanches dominant un aride paysage, du lacis de ruelles de l’Albaicín, à Grenade, aux villages de montagne de la province de Cadix.


 

Paysages andalous
 
L’écosystème de l’Andalousie est très varié. De vastes portions de la côte sud demeurent relativement vierges, tandis que dans les terres, on découvre des villages bucoliques vivant de l’agriculture, où la vie ne semble guère avoir changé depuis les Noces de sang chantées par Federico García Lorca. Vingt pour cent du territoire bénéficie du statut de parc naturel ou national. On peut apercevoir des lynx ibériques et la population de bouquetins se porte au mieux. Autre admirable projet, les vía verdes sont d’anciennes voies ferrées transformées en parcours verdoyants, pédestres ou cyclistes.


 

Duende
 
L’un des traits les plus intrigants de l’Andalousie est la notion de duende, l’esprit insaisissable qui imprègne la plupart des œuvres d’art espagnoles, en particulier le flamenco. Le duende correspond à l’émotion intense ressentie pendant une performance artistique, et vous pourrez en faire l’expérience en Andalousie si vous fréquentez les bons endroits. Assistez à une pièce de Lorca dans un théâtre municipal, à un récital d’orgue dans une église gothique, à un concert impromptu dans une peña (club) de flamenco ou à l’incroyable renaissance artistique qui déferle sur Málaga.
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 Pourquoi j’aime l’Andalousie

 
Brendan Sainsbury, auteur
 
C’est en Andalousie que j’ai rencontré ma femme, que j’ai développé une passion insatiable pour le flamenco et que j’ai travaillé avec bonheur comme guide touristique. Rien d’étonnant donc à ce que la région figure dans le peloton de tête de mes endroits préférés sur la planète. Pour moi, son joyau sera toujours Grenade, mais j’admire également Séville et Málaga, et je ressens une affection typiquement britannique pour Gibraltar. Pour satisfaire mes envies de nature, j’adore courir le long des vía verdes de la région, en essayant de suivre le rythme des cyclistes.
 
Pour en savoir plus sur nos auteurs, voir Cliquez ici
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 17 façons de voir l’Andalousie

 
 


 L’Alhambra

 
1 Que dire ? Si les bâtisseurs nasrides de l’Alhambra (Cliquez ici) ont démontré quelque chose, c’est bien que l’art et l’architecture sont infiniment plus éloquents que les mots, pour peu que l’on dispose du talent et de la vision nécessaires. Perchée sur une colline, avec la Sierra Nevada saupoudrée de neige en arrière-plan, l’imposante citadelle mauresque de Grenade éblouit les visiteurs depuis près de 1 000 ans. La raison ? Un parfait équilibre entre l’architecture et l’environnement naturel. N’hésitez pas à affronter la foule et les files d’attente : il s’agit d’un pèlerinage fondamental.
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La cathédrale de Séville et l’Alcázar
 
2 Au XIIIe siècle, les bâtisseurs de la cathédrale de Séville (Cliquez ici) voulurent édifier une église si grande que les générations futures les traiteraient de fous. Ils ont brillamment réussi. Seule une poignée d’architectes aussi géniaux qu’illuminés auraient pu construire un chef-d’œuvre gothique aussi gigantesque. Plus subtil et d’une beauté plus sophistiquée, l’Alcázar (Cliquez ici), parfait exemple d’architecture mudéjare, demeure un palais de la famille royale espagnole. Les deux édifices se font face, de part et d’autre de la Plaza del Triunfo.
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Cathédrale de Séville
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Ronda
 
3 Pour visualiser Ronda (Cliquez ici), pensez à “rugueux”. Tel l’abrupt site montagneux dans la Serranía de Ronda, où la ville se perche sur des falaises vertigineuses. Telle son histoire belliqueuse où foisonnent bandits, contrebandiers, guerriers et rebelles. Tel le goût local pour la corrida, car c’est ici que la tradition moderne de la tauromachie fut forgée par les familles Romero et Ordóñez. Enfin, comme Ernest Hemingway ou Orson Welles, personnages rugueux eux aussi, qui ont tissé des liens forts avec ce lieu. Enfilez vos chaussures de randonnée et partez à l’assaut de cette cité.
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Puente Nuevo, Ronda
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La mosquée de Cordoue
 
4 Église, mosquée, puis de nouveau église, la Mezquita de Cordoue (Cliquez ici) illustre l’évolution des architectures musulmane et occidentale sur plus de 1 000 ans. Parmi ses caractéristiques les plus novatrices figurent des arcs en fer à cheval, un mihrab élaboré et une véritable forêt de 856 colonnes, dont beaucoup récupérées dans des ruines romaines. L’envergure de la Grande Mosquée reflète la puissance passée de Cordoue, cité la plus raffinée d’Europe du Xe siècle. Elle inspira d’autres édifices remarquables, comme à Séville et à Grenade.
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Dégustation de xérès
 
5 Le xérès ou “sherry” est souvent considéré comme un apéritif pour grands-mères anglaises avant le déjeuner dominical. Les amateurs de vin ne s’arrêteront pas à ce cliché. Ici, dans les vignobles ensoleillés de la province de Cadix, ce vin blanc fortifié est produit depuis l’époque phénicienne et a été apprécié par tous, de Christophe Colomb à Francis Drake. Pour humer son arôme boisé, rendez-vous dans les villes du “triangle du xérès”, Jerez de la Frontera (Cliquez ici) et El Puerto de Santa María (Cliquez ici).
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À la Bodegas González Byass (Cliquez ici), Jerez de la Frontera
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La Sierra Nevada et Las Alpujarras
 
6 La neige est une rareté en Andalousie, ce qui ajoute de l’exotisme à la Sierra Nevada (la “montagne enneigée”), qui forme une majestueuse toile de fond à Grenade, l’une des villes les plus saisissantes d’Europe. Le massif abrite aussi l’unique station de ski d’Andalousie (Cliquez ici) et le plus haut sommet d’Espagne continentale. Las Alpujarras – les villages blancs qui parsèment les versants sud – sont réputés pour leur artisanat et la fertilité de leur sol.
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Station de ski de la Sierra Nevada (Cliquez ici)
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Le flamenco
 
7 Comme toutes les grandes musiques, le flamenco (Cliquez ici) possède le don de chasser le spleen et de toucher l’âme. Comme si, en partageant la douleur de générations de déracinés, une porte s’ouvrait sur un monde secret peuplé de fantômes. La culture flamenca peut aussi être étonnamment gaie, drôle et ironique. Seule condition : écoutez-la en live, de préférence dans son fief, Séville-Jerez de la Frontera-Cadix.
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Cabo de Gata
 
8 Pour un aperçu de ce à quoi ressemblait le littoral espagnol avant que de gigantesques complexes hôteliers n’envahissent la Costa del Sol, venez à Cabo de Gata (Cliquez ici) dans la province d’Almería, une portion de littoral sauvage et déchiqueté où les bateaux de pêche rapportent encore les prises du jour et où des falaises contrastent avec l’azur de la Méditerranée. Riche en avifaune et en broussailles, ce secteur est l’un des plus secs d’Europe, idéal pour la randonnée à pied ou à vélo.
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Playa de los Muertos, Parque Natural de Cabo de Gata-Níjar (Cliquez ici)
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Tapas
 
9 Si la cuisine espagnole tend à devenir moléculaire ces dernières années, les classiques résistent. Les tapas (Cliquez ici) définissent tout autant un style de repas qu’un type de cuisine – une longue dégustation qui peut durer jusque tard dans la nuit. Séville revendique les tapas les plus inventives, ce que n’approuvent pas tous les Malagueños (habitants de Málaga). Grenade est l’un des rares endroits où chaque verre commandé s’accompagne de tapas gratuites.
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Cadix
 
10 Les Gaditanos (habitants de Cadix) sont les plus farceurs des Espagnols. Dans cette ville d’anciens barrios (quartiers), qui organise le plus grand carnaval du pays (Cliquez ici), rien n’est jamais pris au sérieux. Même le flamenco local, l’alegrías, est d’une gaieté inhabituelle. Posée comme un grand navire sédentaire sur une péninsule qui s’avance dans l’Atlantique, Cadix possède la route la plus romantique de toute cette côte, les plus vastes plages municipales et un nombre stupéfiant de sites anciens.
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Parque Nacional de Doñana
 
11 Véritable “îlot” de biodiversité dans le delta du Río Guadalquivir, le Parque Nacional de Doñana (Cliquez ici) est l’une des zones humides les plus importantes d’Europe et l’un des deux parcs nationaux d’Andalousie (et des 14 d’Espagne). Pionnier de la gestion environnementale, le parc a montré la voie dans la façon de faire cohabiter protection, tourisme et agriculture. La région, qui offre de multiples excursions en pleine nature, est une escale importante pour les oiseaux aquatiques migrateurs et abrite le rare lynx ibérique.
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Lynx ibérique (Cliquez ici)
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Les plages de la Costa de la Luz
 
12 Les habitués de la Costa del Sol n’ont peut-être pas entendu parler de Tarifa, de Bolonia, ou de Zahara de los Atunes. Le versant atlantique de la côte andalouse est plus sauvage, plus venteux et moins bondé que le sud du littoral méditerranéen. Ce qui manque à la Costa de la Luz (Cliquez ici) – parcs à thème, fish-and-chips et complexes hôteliers – constitue son principal attrait. Les véliplanchistes et les promeneurs sont bien plus nombreux que les amateurs de bronzette. Pourtant, la place ne manque pas sur le sable blanc…
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Zahara de los Atunes (Cliquez ici)
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La renaissance artistique de Málaga
 
13 Rien ne semble arrêter Málaga (Cliquez ici). Jusqu’à 2003, la ville n’avait pas même un musée consacré à son fils légendaire, Pablo Picasso ; désormais, elle devient un poids lourd artistique, capable de rivaliser avec Madrid ou Barcelone. Parmi les galeries récemment inaugurées figurent le moderniste Centre Pompidou et un fascinant musée d’art russe. Ils s’ajoutent à 20 sites établis, dont le prestigieux Museo Picasso Málaga. En phase avec son époque, Málaga développe son propre quartier artistique, Soho, transformant un secteur jadis délabré, près du port, avec de gigantesques peintures murales et des cafés branchés.
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Museo Picasso Málaga (Cliquez ici)
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Les joyaux Renaissance de Baeza et Úbeda
 
14 Ces deux villes méconnues, entourées d’oliveraies dans la province de Jaén, semblent plus italiennes qu’espagnoles en raison de leur architecture Renaissance intacte. Leurs palais monumentaux et leurs édifices publics symétriques introduisirent les idées de la Renaissance en Espagne, avant qu’elles ne gagnent l’Amérique latine. En 2003, Baeza (Cliquez ici) et Úbeda (Cliquez ici) ont été classées au patrimoine mondial de l’Unesco.
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Baeza
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La visite des villages blancs
 
15 Difficile de choisir un village favori, ils sont tous attrayants. Lorsqu’on insiste, la plupart des visiteurs ont tendance à énumérer les clichés : site fabuleux, vieille ville somnolente, luxueux parador (hôtel d’État) et passé frontalier explosif. Les plus beaux villages sont éparpillés dans la région, avec deux concentrations majeures : l’une dans l’est de la province de Cadix (Cliquez ici), l’autre dans les Alpujarras.
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Vejer de la Frontera (Cliquez ici)
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Kitesurf à Tarifa
 
16 Si l’Andalousie possède une activité de plein air emblématique, c’est le kitesurf. Ici, ce sport audacieux est encore plus intense en raison des vents puissants qui fouettent les eaux houleuses près du détroit de Gibraltar. Cette activité apporte une ambiance branchée à la Costa de la Luz et à Tarifa (Cliquez ici), son point le plus méridional, une ville côtière blanche et venteuse qui semble plus marocaine qu’espagnole. Les centres de planche à voile et de kitesurf prolifèrent en bord de mer, encourageant les plus téméraires à se jeter à l’eau.
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La Semana Santa à Séville
 
17 Seuls les Sevillanos pouvaient s’emparer des thèmes du chagrin et de la mort et en faire un spectacle aussi saisissant. Si de nombreuses villes dans le monde célèbrent la Semaine sainte catholique (Cliquez ici), aucune n’approche Séville dans l’intensité et la passion. Voyez les processions immémoriales conduites par les hermanadades (confréries), qui transportent des chars décorés à travers les rues de la ville, dans une atmosphère empreinte d’émotion et de religiosité.
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Procession de pénitents
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 L’essentiel

 
Pour plus de précisions, voir L’Andalousie pratique (Cliquez ici)
 

Monnaie
 
Euro (€) ; livre de Gibraltar (£)


 

Langue
 
Espagnol (castillan) ; anglais à Gibraltar


 

Visa
 
Non requis pour les séjours de 90 jours maximum et inutile pour les membres de l’UE ou les pays de l’espace Schengen.


 

Argent
 
Les distributeurs automatiques de billets (DAB) sont très répandus. Cartes de crédit acceptées dans les hôtels, restaurants et magasins.


 

Téléphones portables
 
Cartes SIM locales largement répandues ; compatibles avec les téléphones européens.


 

Heure locale
 
Heure GMT + 1 heure en hiver et + 2 heures en été, comme en France.


 

Quand partir
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Haute saison
 
(juin-août)
 
¨Le climat est chaud et sec.
 
¨La majorité des Espagnols partent en vacances en août ; attendez-vous à des bouchons et à de fortes affluences.
 
¨La plupart des hôtels augmentent leurs tarifs.
 
 

 
Saison intermédiaire
 
(mars-mai, sept-oct)
 
¨Les tarifs hôteliers peuvent tripler durant la Semana Santa et les ferias.
 
¨Climat idéal – chaud, mais pas trop.
 
¨Le printemps est ponctué de fêtes andalouses hautes en couleur.
 
 

 
Basse saison
 
(nov-fév)
 
¨Climat chaud et sec sur la Costa del Sol, plus frais dans les terres.
 
¨Possibilité de skier dans la Sierra Nevada.
 
¨Les hôtels pratiquent de bons prix, mais certains ferment l’hiver.


 
 


 Sites web

 
Turismo Andalucía (www.andalucia.org). Site officiel, véritable encyclopédie du tourisme.
 
Holiday in Spain (www.spain.info). Autre site officiel utile.
 
Andalucia.com (www.andalucia.com). L’un des sites les plus intéressants et les plus complets sur la région.
 
Lonely Planet (lonelyplanet.fr). Pour construire son propre itinéraire.
 
Iberianature (www.iberianature.com). Site spécialisé sur la faune et la flore d’Espagne.


 

Numéros utiles
 
L’Espagne n’a pas d’indicatifs régionaux ; composez les 9 chiffres tels qu’ils apparaissent dans ce guide.
 
 
 
 
 
	Indicatif du pays 
	
%34

 
 
	Code d’accès international 
	
%00

 
 
	Ambulance 
	
%061

 
 
	Urgences 
	
%112

 
 
	Police nationale 
	
%091






 

Taux de change
 
 
 
 
 
 
	Canada 
	1 $C 
	0,66 €

 
 
	Maroc 
	1 Dh 
	0,09 €

 
 
	Suisse 
	1 FS 
	0,92 €




 
Pour connaître les derniers taux de change, consultez www.xe.com/ucc/fr


 

Budget quotidien
 

Moins de 75 €
 
¨Hostales et pensiones 25-50 €
 
¨Bar traditionnel à tapas : 2-3 €/tapa
 
¨Profiter au maximum des sites gratuits


 

75-150 €
 
¨Chambre dans un hôtel de catégorie moyenne 65-140 €
 
¨Spectacle de flamenco dans un centre culturel : 18 €
 
¨Privilégier le bus : 22 € (Séville-Grenade)


 

Plus de 150 €
 
¨Hébergement dans les paradores ou les hôtels de luxe : 140 € et plus
 
¨Déjeuner dans de bons restaurants : 40 €
 
¨Spectacle de flamenco avec dîner inclus : 76 €




 

Heures d’ouverture
 
Les heures d’ouverture peuvent varier selon les villes et les saisons.
 
Banques 8h30-14h lun-ven, 9h-13h sam
 
Cafés 8h-23h
 
Bars et clubs de nuit 22h-4h
 
Bureaux de poste 8h30-20h30 lun-ven, 9h-13h30 sam
 
Restaurants 13h-16h et 20h-minuit
 
Commerces 9h-13h30 et 17h-21h lun-sam
 
Supermarchés 9h-21h lun-sam
 
Les commerces de Gibraltar ne ferment pas à l’heure de la siesta. Les restaurants ouvrent généralement de 8h à 20h et les magasins de 10h à 18h ; la plupart des magasins ferment le samedi après le déjeuner et rouvrent le lundi matin.


 

Arriver en Andalousie
 
Aéroport de Séville (Cliquez ici). Un bus (4 €) part pour le centre toutes les 15 min aux heures de pointe, toutes les 30 min le reste de la journée et le dimanche. Un taxi coûte de 21 à 25 € pour 15 à 20 min de trajet.
 
Aéroport de Málaga (Cliquez ici). Un train (1,80-2,70 €) part toutes les 20 min et met 15 min pour rallier le centre. Le bus A75 propose un départ pour le centre (3 €, 20 min) toutes les 20 min ; l’arrêt est situé devant le hall principal des arrivées du Terminal 3. Il y a aussi des bus directs depuis l’aéroport de Grenade, Marbella et Torremolinos. Un taxi entre l’aéroport et le centre-ville coûte 15 à 19 €.


 

Comment circuler
 
Bus Ils sont plus nombreux que les trains : même les plus petits villages sont desservis par des bus. La compagnie Alsa assure les meilleures liaisons interurbaines, tandis que d’autres opérateurs se rendent dans les secteurs les plus isolés. Les bus sont en général moins chers que les trains.
 
Train Les trains à grande vitesse (AVE) desservent Séville, Cordoue et Málaga. Des trains régionaux, moins rapides mais plus économiques, gagnent la plupart des autres villes. Pour les trains AVE, il faut réserver les billets bien à l’avance.
 
Voiture L’Andalousie dispose d’un excellent réseau routier. Malgré la qualité des transports publics, certains visiteurs préfèrent la voiture, pour plus d’indépendance. Si vous louez, vous gagnerez du temps en réservant un véhicule avant de partir.
 
Pour en savoir plus, consulter Comment circuler, Cliquez ici [image: Illustration]







 




 Quoi de neuf ?

 

Centre Pompidou Málaga
 
Un nouveau vivier artistique établi sous un gigantesque cube vitré et multicolore, dans le port de Málaga, lui-même en plein renouveau. Pas moins de 70 œuvres, dont des sculptures, des vidéos et des installations, avec de grands noms comme Francis Bacon, Frida Kahlo et René Magritte. (Cliquez ici)


 

Palacio de los Olvidados
 
Un nouveau musée dévolu au passé juif de Grenade, souvent oublié. Également, une salle accueillant chaque soir des spectacles musicaux mêlant poèmes de Lorca et flamenco. (Cliquez ici)


 

Museo Ruso de Málaga
 
Dans le cadre évocateur d’une fabrique de tabac des années 1920, sont exposées plus de 200 œuvres d’art russe, datant du XVIe au XXe siècle. (Cliquez ici)


 

Caminito del Rey
 
Au milieu de la gorge abrupte d’El Chorro, au nord de Málaga, ce vertigineux parcours a rouvert en mars 2015, après d’importants travaux de rénovation (budget du projet : 4 millions d’euros). (Cliquez ici)


 

Centro Lorca
 
Avec des années de retard, le Centro Lorca de Grenade a enfin ouvert ses portes en juillet 2015. Son fonctionnement fait encore débat, mais l’audacieux bâtiment moderniste accueillera à terme un théâtre, un espace d’exposition et une bibliothèque, le tout dans la ville de naissance de l’artiste. (Cliquez ici)


 

Clocher de la Mezquita
 
Le clocher de la Mezquita de Cordoue accueille à nouveau le public depuis 2014, après avoir été fermé pendant 25 ans. On peut désormais gravir l’édifice le plus haut de la ville (54 m) pour profiter d’un panorama spectaculaire. (Cliquez ici)


 

Vejer de la Frontera
 
Personne ne peut dater le phénomène avec précision, mais le fascinant village blanc de Vejer de la Frontera s’est mué en paradis gastronomique de l’Andalousie, en alliant recettes traditionnelles et touche contemporaine. (Cliquez ici)


 

Sentier pédestre GR247
 
Un nouveau sentier pédestre de 479 km a été aménagé dans le beau Parque Natural Sierras de Cazorla, Segura y Las Villas, dans la province de Jaén. Les 21 étapes sont jalonnées d’hébergements dans des hôtels de village ou des refuges rustiques. (Cliquez ici)


 

Centro de Interpretación Olivar y Aceite
 
La province de Jaén assure quelque 17 % de la production mondiale d’huile d’olive et ce nouveau musée explique tout sur le parcours du précieux liquide, de l’arbre à la table, avec la possibilité de déguster quelques variantes de ce nectar. (Cliquez ici)


 

Gastronomie à Aracena : Jesús Carrión
 
Du risotto aux champignons sauvages au carpaccio de jambon ibérique, ce fabuleux restaurant familial vient d’ouvrir ses portes et se distingue par son inventivité dans la mise en œuvre des saveurs traditionnelles de la Sierra de Aracena. (Cliquez ici)




 




 Envie de…

 

Randonnées
 
Grazalema Randonnées à travers de mémorables paysages de montagne, entre orchidées et vol tournoyant de rapaces. (Cliquez ici)
 
Sierra de Aracena Les territoires reculés de Huelva, lacis de sentiers bucoliques ponctué de minuscules villages. (Cliquez ici)
 
Cabo de Gata Quelque 60 km de sentiers côtiers sauvages : un petit paradis sur une côte par ailleurs très abîmée. (Cliquez ici)
 
Sierra Nevada Grimpez le Mulhacén, point culminant de l’Espagne continentale, ou le Veleta, plus facile et moins haut, faisables en une journée si vous êtes en bonne forme. (Cliquez ici)
 
GR7 Le plus beau chemin de randonnée en Espagne traverse toute l’Andalousie, de Tarifa aux montagnes de Cazorla. (Cliquez ici)
 
Vía Verdes D’anciennes voies ferrées converties en parcours verts pour les cyclistes et les marcheurs. L’Andalousie en possède une dizaine, plates et bien indiquées. (Cliquez ici)
 
Las Alpujarras Sur les versants sud de la Sierra Nevada, des villages blancs et des défilés sont reliés par des sentiers. (Cliquez ici)


 

Plages
 
Cabo de Gata Dans les criques sablonneuses de cette portion de littoral protégé de la Costa de Almería, on se croirait presque dans les années 1950. (Cliquez ici)
 
Cadix La Playa de la Victoria est assez vaste pour accueillir quasi toute la ville de Cadix les chauds week-ends d’été. (Cliquez ici)
 
Nerja Cette charmante cité balnéaire a trouvé le juste équilibre entre tourisme et authenticité. (Cliquez ici)
 
Zahara de los Atunes Faites votre jogging le long des plages désertes de la Costa de la Luz, avec l’Afrique scintillant au loin. (Cliquez ici)
 
Mojácar De larges étendues de sable, pléthore de bars de plage décontractés et des immeubles à taille humaine. (Cliquez ici)


 

Architecture mauresque
 
Alhambra (Grenade) Le style mauresque atteignit son apogée dans les années 1350, sous le règne de Mohammed V. (Cliquez ici)
 
Alcázar (Séville) Seul l’Alhambra pourrait faire de l’ombre à l’Alcázar, un poil en dessous en virtuosité. (Cliquez ici)
 
Mezquita (Cordoue) Cette formidable mosquée, aujourd’hui une cathédrale, témoigne des débuts de l’Espagne musulmane. (Cliquez ici)
 
Alcazaba (Almería) Un fort magnifique, logé dans un cadre côtier splendide, qui rivalisait jadis avec l’Alhambra. (Cliquez ici)
 
Giralda (Séville) Minaret devenu beffroi, ce vestige mauresque se fond dans l’ensemble gothique qu’est la cathédrale de Séville. (Cliquez ici)


 

Gastronomie
 
Sanlúcar de Barrameda Un poisson transformé en tapas follement inventives, le tout arrosé de manzanilla, un xérès au léger goût de camomille. (Cliquez ici)
 
Sierre de Aracena Dans la province de Huelva, on se régale d’un jambon de premier ordre, issu de cochons noirs engraissés de glands. (Cliquez ici)
 
Grenade Tapas gratuites, cuisine d’influence marocaine, sans oublier les légumes frais provenant de la vega (plaine agricole) voisine. (Cliquez ici)
 
Cadix Le pescaito frito (poisson frit) est le plat vedette de l’Andalousie. À Cadix, il est partout, et on peut même voir les bateaux qui ramènent la pêche du jour. (Cliquez ici)
 
Las Alpujarras Arpentez les montagnes puis reprenez des forces avec un plato alpujarreño, à base de viande, d’œufs et de pommes de terre. (Cliquez ici)
 
Málaga Aux restaurants étoilés préférez un chiringuito (bar de plage), pour des sardines grillées et une bière fraîche. (Cliquez ici)


 
 


 Villages blancs

 
Arcos de la Frontera La cité blanche par excellence : château en ruine, église et demeures mauresques, le tout accroché à un rocher escarpé. (Cliquez ici)
 
Vejer de la Frontera Restaurants mauresques, fontaines aux carreaux de céramique ouvragés, fêtes, hôtels chics et un sentiment d’intemporalité. (Cliquez ici)
 
Olvera Cette cité de la province de Cadix permet d’accéder aux autres villages blancs en empruntant la Vía Verde de la Sierra – une voie verte. (Cliquez ici)
 
Capileira Ce village d’artisans des Alpujarras est le camp de base des randonneurs partis explorer la Sierra Nevada. (Cliquez ici)
 
Zuheros Dans la province de Cordoue, un village moins connu dominant des champs d’oliviers s’étendant à l’infini. (Cliquez ici)
 
Segura de la Sierra Un lieu-dit perché dans les montagnes et fort d’un château médiéval, dans la plus grande zone protégée d’Andalousie. (Cliquez ici)


 

Beaux-Arts
 
Málaga Un musée dédié à Picasso et le Centre Pompidou Málaga (Cliquez ici) sont venus enrichir le paysage culturel andalou. (Cliquez ici) Séville Si le Museo de Bellas Artes est incontournable, la cathédrale de Séville abrite de superbes œuvres du Siècle d’or. (Cliquez ici)
 
Cadix Le Museo de Cádiz expose, à l’étage et en accès gratuit, de splendides collections, dont des œuvres des maîtres andalous. (Cliquez ici)
 
Grenade Les sanctuaires de Grenade recèlent des trésors, tels la Capilla Real et le Monasterio de San Jerónimo, aux motifs élaborés. (Cliquez ici)
 

[image: Illustration]
 
Vue sur les toits d’Olvera, accrochée au sommet d’une colline (Cliquez ici)
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Fresque du Monasterio de San Jerónimo (Cliquez ici), Grenade
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 Mois par mois

 

LE TOP 5
 
Semana Santa, mars-avril
 
Feria de Abril, avril
 
Carnaval, février
 
Festival de Jerez, février
 
Feria del Caballo, mai


 

Janvier
 
L’année commence en douceur avec diverses romerías (pèlerinages et fêtes religieuses) et fêtes des saints, dont la fête de San Sebastián (le 20 janvier). À Málaga, le thermomètre affiche un imperturbable 12°C.
 


zDía de los Reyes Magos

 
Pour célébrer l’Épiphanie, le 6 janvier, les effigies des Rois mages traversent villes et villages andalous. Traditionnellement, les porteurs jettent des bonbons dans la foule pour les enfants.




 

Février
 
Grosse actualité. En février, le carnaval de Cadix et le festival de flamenco de Jerez attirent une foule venue de partout. C’est le meilleur mois pour skier dans la Sierra Nevada, tandis que la côte affiche un agréable 13°C.
 


zFestival de Jerez

 
Jerez de la Frontera accueille ce célèbre festival de flamenco (www.festivaldejerez.es), où les plus grands artistes du genre se produisent. Contrairement à la biennale de Séville, ce festival se déroule chaque année, deux semaines durant. (Cliquez ici)


 


zCarnaval

 
Février rime avec carnaval. Cadix organise le plus important du genre en Espagne continentale, un événement qui mise davantage sur l’humour et la satire que la grandiloquence. La fête bat son plein pendant 10 jours. À défaut, rabattez-vous sur le Festival de Jerez. (Cliquez ici)




 

Mars
 
Mars inaugure la meilleure période pour visiter la région, surtout lorsque Pâques tombe tôt. Les sombres défilés de la Semana Santa annoncent une saison de festivals qui s’intensifient à mesure que les températures grimpent.
 


zSemana Santa

 
Le calme avant la tempête, la tristesse avant la Résurrection. Peu de célébrations surpassent celle de Séville, qui voit des nazarenos (pénitents) encapuchonnés transporter d’énormes chars à travers les rues dans une atmosphère de spectrale solennité. Tombe souvent en avril. (Cliquez ici)




 

Avril
 
Peut-être le mois le plus propice pour découvrir la région, avril rime avec beau temps (pas avec canicule) et fêtes exubérantes, dans le sillage du grand rendez-vous sévillan. Les tarifs peuvent exploser et les hôtels afficher complet.
 


zFeria de Abril

 
La féria d’avril de Séville pourrait se résumer ainsi : un verre de xérès, un tour de cheval, quelques sevillanas, un tour d’autos tamponneuses, un autre verre de xérès, avant un retour vers 2h du matin. La féria s’accompagne bien sûr de corridas. (Cliquez ici)


 
 


 2Moto GP

 
À Jerez de la Frontera, les aficionados du cheval, du flamenco et du xérès nourrissent une autre passion : le Grand Prix d’Espagne de moto, qui s’y déroule chaque année. (Cliquez ici)




 

Mai
 
Le flanc des montagnes se couvre de fleurs sauvages, les tournesols sont de sortie, et chaque Andalou semble enfourcher son cheval pour participer à quelque romería, ou fête printanière.
 


zFeria del Caballo

 
Jerez de la Frontera accueille quelques-unes des plus grandes manifestations de la région, dont la fameuse fête du cheval, qui remonte au Moyen Âge. Au programme : parades équestres, corridas, manèges et bars servant le meilleur xérès local. (Cliquez ici)


 


zRomería del Rocío

 
Chaque année, la mère de tous les pèlerinages attire plus d’un million de personnes venues vénérer la Vierge d’El Rocío, dans le village du même nom (province de Huelva). On vient de partout, à pied, à cheval ou en roulotte. Prochaines dates : 15 mai 2016, 4 juin 2017 et 20 mai 2018. (Cliquez ici)


 


zFiesta de los Patios de Córdoba

 
On ne s’ennuie guère à Cordoue en mai, de la fête des fleurs à la foire de printemps. Entre ces deux dates, le concours des patios cordouans rend hommage aux splendides cours intérieures de la ville. Les propriétaires des maisons ouvrent alors leurs portes pour décrocher le titre du “plus beau patio”. (Cliquez ici)
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Cavaliers lors de la Feria del Caballo (Cliquez ici), se déroulant chaque année à Jerez de la Frontera
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Femmes vêtues de robes traditionnelles, Semana Santa (Cliquez ici), Séville
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 Juin

 
La saison des fêtes estivales est lancée, chaque ville et village d’Andalousie apportant sa contribution. Si Pâques tombe tard, la Pentecôte et la Romería del Rocío (deuxième jour de Pentecôte) peuvent se dérouler en juin.
 


zCorpus Christi

 
Autre fête catholique itinérante, célébrée huit semaines et demie après Pâques, la Fête-Dieu est un rendez-vous important à Grenade. Malgré sa solennité, la célébration se fond dans la féria annuelle. Un luxuriant tapis végétal recouvre les rues de la ville. (Cliquez ici)




 

Juillet
 
Les touristes d’Europe du Nord gagnent les plages de la Méditerranée. Vous leur échapperez dans les villages de montagne, où le climat est un peu plus frais. Les vacances espagnoles commencent au milieu du mois, faisant grimper la fréquentation et les prix.
 


zFestival Internacional de la Guitarra

 
Si le flamenco est au cœur de ce festival de guitare de deux semaines, à la fin juin ou au début de juillet, sous le soleil cuisant de Cordoue, des concerts de guitare classique, de rock et de blues y sont aussi organisés. (Cliquez ici)




 

Août
 
Cette fois, il fait vraiment chaud. Direction la plage pour goûter à la brise marine, ou Málaga, cité aussi festive que Séville. Si vous choisissez la côte, réservez bien à l’avance.
 


zFeria de Málaga

 
Málaga organise la féria andalouse la plus célèbre après celle de Séville. On y trouve tous les ingrédients attendus : xérès, lampions, danses et feux d’artifice. Bizarrement, elle est relativement peu fréquentée par les vacanciers de la Costa del Sol. (Cliquez ici)




 

Septembre
 
Enfin, la chaleur se calme un peu. Le climat est idéal pour la randonnée et l’heure est aux vendanges. Jerez et Montilla organisent leur fête du vin.
 


zBienal de Flamenco

 
Séville, qui organise l’événement les années paires, partage cette biennale avec Málaga. Depuis 1980, des artistes de premier plan s’y produisent pendant 30 jours. (Cliquez ici)


 


zFeria de Pedro Romero

 
Encore des costumes et des taureaux, cette fois dans la cité montagnarde de Ronda, où l’on revêt des tenues de l’époque de Goya pour ajouter une dimension historique au “ballet” de la corrida. (Cliquez ici)


 


zFiestas de Otoño

 
Lors de ces fêtes d’automne enfiévrées à Jerez de la Frontera, on saisit le prétexte des vendanges pour fouler le raisin, boire du xérès et jouer un flamenco de type bulería.




 

Octobre
 
Avec l’automne viennent les vendanges et moult fêtes gastronomiques. (dégustation de fromage, journée de la soupe, concours de coupe de jambon…).
 


5Feria de la Tapa

 
Rejoignez Sanlúcar de Barrameda, cité côtière dédiée aux produits de la mer, et dégustez des tapas en plein air, arrosées de manzanilla, le fameux xérès local. Fin octobre.




 

Décembre
 
Les Andalous ont gardé assez d’énergie pour célébrer dignement Noël. Sinon, à moins d’aller skier, décembre est plutôt calme.
 


zFiesta Mayor de Verdiales

 
Le 28 décembre, la bourgade d’Almogia (province de Málaga), organise un concours de danses folkloriques de style fandango appelées verdiales. Les pandas revêtent un costume assorti de rubans et proposent une variété de flamenco avec guitares et violons. (Cliquez ici)






 




 Itinéraires

 

[image: Illustration]

 

[image: Illustration] À ne pas manquer

 
Un périple de deux semaines vous permettra de découvrir l’essentiel de l’Andalousie. Cette tournée des sites vedettes est idéale si vous visitez la région pour la première fois, ou si votre temps est compté.
 
Le point de départ : Séville (sur trois jours), avec sa fameuse cathédrale et son Alcázar, singuliers voisins. Parcourez 150 km en train vers l’est et remontez le temps pour explorer Cordoue, site de la mystérieuse mosquée et de patios dissimulés. Des tapas gratuites, des salons de thé ombragés et l’incomparable Alhambra rythmeront votre escapade à Grenade, où vous pourriez passer trois jours dans un hammam mauresque à déchiffrer les vers de García Lorca. Aisément accessible en bus, Málaga est sobre en comparaison. Consacrez-lui une journée, entre découverte du musée Picasso et dégustation de fruits de mer. Avec ses montagnes alentour, sa culture de la corrida et son passé rebelle, Ronda offre un contraste saisissant. À Jerez de la Frontera, vous seriez bien malchanceux si vous ne tombiez pas en plein festival ; la ville est également réputée pour ses chevaux, ses bodegas de xérès et le flamenco. À 45 minutes en train, Cadix compte quantité de sites gratuits, dont un remarquable musée et un club de flamenco, ainsi qu’un splendide malecón (promenade de bord de mer) où clore en beauté votre séjour.
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[image: Illustration] Le grand tour

 
Pour saisir toutes les nuances de l’Andalousie, et se fendre d’un “grand tour” dans les huit provinces, il convient de prévoir un mois au bas mot. Un périple dense et varié.
 
Passez quelques jours à Séville, en profitant de ses sites phares (la cathédrale, l’Alcázar), ou plus confidentiels (Casa de Pilatos, Triana). À l’ouest, dans la province de Huelva, excellent territoire de randonnée dans sa partie nord, les collines champêtres entourant Aracena promettent des promenades mémorables au gré de villages assoupis. Repassez par Séville puis prenez vers l’est. Après une journée dédiée à la charmante Carmona, offrez-vous une escapade dans le Parque Natural Sierra Norte de Sevilla, souvent négligé. La deuxième semaine, rejoignez Cordoue, longtemps faire-valoir historique de Séville, riche de ses rues blanches, de ses vestiges romains et de son architecture musulmane. Plus à l’est, la province de Jaén se caractérise par ses oliviers, omniprésents, et son impressionnante architecture Renaissance, visible dans les cités jumelles de Baeza et Úbeda. Plus à l’est, Cazorla marque l’entrée de la plus vaste zone protégée d’Andalousie, le Parque Natural Sierras de Cazorla, Segura y Las Villas, peu visité.
 
Destination plus classique, empreinte de majesté, Grenade inaugurera votre troisième semaine. Pour découvrir ces provinces, il vous faudra contourner la Sierra Nevada jusqu’à Almería, l’Est andalou, aride, popularisé par les westerns-spaghettis. Mettez le cap sur la côte et Almuñécar, localité espagnole typique, puis poursuivez vers l’ouest au fil de stations balnéaires en constante expansion, jusqu’à Málaga, ville de la Costa del Sol qui n’évoque en rien ce littoral par ailleurs dévasté. Débutez votre ultime semaine dans la “capitale” des villes blanches, Ronda ; avec son musée de la corrida et sa gorge vertigineuse. Le chapelet de villages blancs s’étire dans la province voisine de Cadix – optez pour Olvera, Grazalema ou Ubrique – où profiter des parcs naturels alentour. Toute tentative de contourner Arcos de la Frontera serait vaine – la seule vue de ce spectaculaire village de montagne suffira à vous clouer sur place. À la faveur de ces derniers jours, découvrez Jerez de la Frontera et Cadix, deux cités anciennes authentiques, riches de tous les ingrédients qui ont fait la grandeur de cette région.
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[image: Illustration] Le triangle culturel

 
Si un petit territoire peut résumer l’essence de l’Andalousie, c’est bien le triangle Séville-Cadix-Jerez de la Frontera, à l’ouest.
 
Bien desservie par le rail et le bus, Séville est le meilleur point de départ de ce séjour. Au programme (un jour ou deux) : un incroyable mélange d’architectures mauresque et gothique et d’innombrables festivals. Les trains à grande vitesse rallient le sud et Jerez de la Frontera, première étape du “triangle du xérès”, où alterner, sur deux jours, visites des bodegas, spectacles équestres, flamenco authentique et hammam. Plus à l’ouest, gagnez Sanlúcar de Barrameda en bus, histoire de comparer le fino à la manzanilla et de déguster parmi les meilleures tapas de fruits de mer du pays. C’est aussi une base idéale pour apprécier la biodiversité du Parque Nacional de Doñana. Passez la soirée à El Puerto de Santa María, peu avare en bodegas, festivals et restaurants de poisson. Entourée par la mer, Cadix semble être aux confins de l’Europe. Les vastes plages se poursuivent vers le sud, le long de la Costa de la Luz – à découvrir à partir de Vejer de la Frontera, spectaculaire cité blanche perchée.
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[image: Illustration] L’Ouest en détail

 
Vous avez déjà vu l’Alhambra et randonné dans la Sierra Nevada ? Mettez donc le cap à l’ouest, berceau de la culture andalouse.
 
Commencez par le Parque Nacional de Doñana (province de Huelva), peut-être le plus beau site naturel d’Andalousie. Si Séville est célèbre, l’arrière-pays est méconnu. Visitez les paisibles cités de Carmona, fameuse pour son Alcázar, et d’Osuna avec ses palais majestueux. Moins policée, Ronda figure sur l’itinéraire des touristes, mais bien peu y passent la nuit… Parmi les belles haltes sur la route de Málaga : la gorge d’El Chorro et l’antique Antequera. Málaga est une cité d’art, où l’on se régale de fruits de mer et où l’on assiste en août à la féria. Si vous avez le temps, explorez les joyaux cachés de la province de Cadix, comme Jimena de la Frontera ou le Parque Natural Los Alcornocales, parfait pour la randonnée. De son côté, Gibraltar a la faveur des expatriés britanniques. Poursuivez avec la Costa de la Luz, en passant une nuit dans la cité blanche de Vejer de la Frontera. Enfin, consacrez quelques jours à Cadix, avec un détour par Jerez de la Frontera pour un verre de xérès et un peu de flamenco.


 
 

[image: Illustration]

 

[image: Illustration] La côte, incontournable

 
La côte borde cinq des huit provinces andalouses. Si jadis on y bâtissait des empires, le littoral a, ces dernières années, été colonisé par les complexes balnéaires. La plupart des villes sont reliées par le bus.
 
Partez de Cabo de Gata, spectaculaire combinaison de falaises et de marais salants. À l’ouest, Almería mérite une halte pour son Alcazaba mauresque et ses rues sinueuses, tout comme la Costa Tropical de Grenade, escarpée et authentique. Almuñécar fait une base d’exploration idéale, tandis que La Herradura attire les amateurs de plongée. Non loin, à l’ouest, Nerja a su tempérer son expansion, et La Axarquía séduit par ses excellents sentiers de randonnée. Málaga mérite trois jours de visite pour son patrimoine artistique et sa gastronomie. Marbella est peut-être le bijou de la Costa del Sol, même si Mijas vaut bien une excursion. Plus à l’ouest, Gibraltar garde les portes de l’Europe. La Costa de la Luz, qui commence à Tarifa, paradis de la planche à voile, a une atmosphère et une tradition culinaire bien à elle. Consacrez trois jours à Barbate et à Los Caños de Meca, avant de terminer en apothéose, à Cadix.
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[image: Illustration] L’Est en détail

 
Voici l’itinéraire le plus original. Consacrez trois jours à chacune de ses deux villes phares puis prenez le large.
 
Cordoue a tout d’un joyau, avec l’une des plus belles mosquées jamais bâties. Grenade illustre la fin de l’époque nasride à travers son Alhambra, son Albaicín et ses hammams mauresques. Les deux villes peuvent servir de base pour visiter les régions montagneuses voisines. Les vastes étendues sauvages de la province de Cordoue abritent le Parque Natural Sierra Subbéticas. De son côté, Grenade s’adjoint le Parque Nacional Sierra Nevada et les Alpujarras, ces vallées qui ornent les versants sud du massif. De là, on peut rejoindre Guadix, avec ses maisons troglodytiques, ou Almuñécar, sur la côte, petit havre à l’abri des grands complexes balnéaires. Jaén est le royaume de l’huile d’olive et des bars à tapas, tandis que Baeza et Úbeda se distinguent par leur architecture Renaissance. Dans la province d’Almería, Mojácar hésite entre le bohème et le clinquant ; Cabo de Gata constitue une enclave côtière préservée ; pour sa part, Almería est une sorte de Grenade-sur-mer, avec quantité de vestiges mauresques.




 




 Manger comme un Andalou

 
Fidèles à l’esprit méditerranéen, les Andalous n’apprécient guère les fast-foods, les repas à emporter et les grands gobelets de café, et préfèrent les petits-déjeuners légers, les déjeuners tranquilles et les dîners tardifs autour de tapas dans un bar traditionnel. Pour ne pas passer à côté d’un pan essentiel de la culture andalouse, vous avez intérêt à vous habituer à ce rythme espagnol.
 

Selon la saison
 
En raison d’un climat doux et d’un usage immodéré de serres gigantesques, l’Andalousie produit des fruits et légumes toute l’année, surtout dans la province d’Almería et sur la Costa Tropical.
 
Avril-août
 
Le printemps et l’été sont synonymes de gaspacho, l’emblématique soupe froide andalouse, avec des variantes régionales comme le salmorejo (Cordoue) et l’ajo blanco (Málaga).
 
Août-septembre
 
Les vendanges donnent lieu à plusieurs fêtes du vin, telle la Vendimia à Jerez de la Frontera, qui fait partie des Fiestas de Otoño en septembre – une excellente occasion de savourer un verre de fino ou de manzanilla avec des tapas.
 
Novembre-janvier
 
Novembre marque le début de la matanza (abattage) des porcs et des festins qui l’accompagnent. C’est aussi la période de la récolte des olives. L’hiver rime avec marrons grillés, vendus dans les rues par des marchands ambulants, en particulier dans les secteurs montagneux.


 

Expériences culinaires
 

Repas mémorables
 
¨La Brunilda (Cliquez ici). Sans conteste le meilleur bar à tapas de Séville.
 
¨La Fábula Restaurante (Cliquez ici). Service, cuisine, atmosphère et décoration : de loin, le restaurant le plus raffiné de Grenade.
 
¨Café Azul (Cliquez ici). Les meilleurs petits-déjeuners d’Andalousie.
 
¨El Jardín del Califa (Cliquez ici). Délicieuse cuisine marocaine dans un superbe restaurant de style oriental.
 
¨Misa de 12 (Cliquez ici). Petit bar d’Úbeda, réputé pour sa cuisine.
 
¨Restaurante La Fuente (Cliquez ici). Cuisine de style familial à Zagrilla Alta, un petit village dans la province de Cordoue.
 
¨Óleo (Cliquez ici). Le fruit de la collaboration entre un chef málagueño et un maître japonais du sushi.


 

Délices à prix doux
 
¨Tapas gratuites Grenade, Jaén et Almería sont les derniers bastions ibériques des tapas gratuites. Ces petites assiettes d’en-cas sont servies gracieusement avec chaque verre commandé.
 
 
 ¨Chiringuitos Cabanes/restaurants de plage saisonniers, spécialisés dans le poisson frit. Les classiques – espeto de sardinas (brochette de sardine) et boquerones fritos (anchois frits) – s’accompagnent idéalement d’une bière. La plupart des chiringuitos n’ouvrent qu’en été.
 
¨Casetas Tentes temporaires installées lors des innombrables fêtes et festivals. Nombre d’entre elles vendent en-cas et boissons.
 
¨Desayuno – Un petit-déjeuner andalou typique se compose d’un café corsé et d’un petit pain grillé nappé d’huile d’olive et/ou de purée de tomates, et coûte rarement plus de 2,50 €.
 
¨Menú del día Menu de 3 plats servi au déjeuner, généralement avec du pain et du vin. Les prix commencent à 10 €, tout compris. Un repas simple et un bon choix pour les petits budgets.


 

Tentez autre chose
 
¨Rabo de toro – Ragoût de queue de taureau, de l’animal tué lors de la corrida locale, à manger de préférence le jour même.
 
¨Mollete – Petit pain grillé, habituellement nappé d’huile d’olive et de purée de tomates (ou d’autres ingrédients) – le petit-déjeuner andalou classique.
 
¨Ortiguillas – Anémones de mer de la taille d’une croquette, frites dans l’huile d’olive. Leur intense saveur marine en fait un mets raffiné dans la région de Cadix.
 
¨Perdrix – Gibier à savourer idéalement dans des villages de montagne de la Sierra de Grazalema ou de la Sierra de Cazorla.
 
¨Ragoût de tripes – Particulièrement populaire à Séville, ce plat bon marché a récemment été revisité par quelques chefs avant-gardistes d’Andalousie.
 
¨Jabalí – Le sanglier figure souvent au menu dans les campagnes des provinces de Jaén et de Cordoue. Grillé, en sauce ou en ragoût, son goût ressemble à celui du porc, en plus prononcé.


 

Cours de cuisine
 
¨All Ways Spain (www.allwaysspain.com). Trois circuits gourmets différents de 7 à 8 jours, avec cours de cuisine.
 
¨Annie B’s Spanish Kitchen (Cliquez ici). Cours de cuisine populaires à Vejer de la Frontera, souvent avec circuits xérès et dégustation.
 
¨Cooking Holiday Spain (%637 802743 ; www.cookingholidayspain.com). Organise, entre autres, un cours de cuisine de 6 heures dans les montagnes près de Ronda.
 

HAY CHURROS
 
Prétendument inventés par des bergers espagnols il y a des siècles, les churros sont de longs et fins beignets frits dans l’huile d’olive, qui se dégustent trempés dans du café ou, encore mieux, dans un épais chocolat chaud. En Andalousie, les churros sont consommés au petit-déjeuner ou pour la merienda (goûter). Si les bonnes churrerías (cafés à churros) sont nombreuses dans la région, Grenade est souvent considérée comme la capitale des churros, en particulier la Plaza Bib-Rambla et son café du même nom (Cliquez ici). La Casa Aranda (Cliquez ici) à Málaga est également légendaire pour ses churros. Variante andalouse du churro, le tejerngo, en forme de roue, est plus léger et plus moelleux.


 
¨Taller Andaluz de Cocina (Cliquez ici). Cours de cuisine et visite des marchés d’alimentation dans le quartier de Triana, à Séville.
 
¨Al-Andalus Spanish School (www.alandalustarifa.com). Cours d’espagnol, combinés sur demande avec des cours de cuisine, dans une école de langues à Tarifa.




 

Spécialités locales
 

Province de Séville
 
Outre une extraordinaire variété de tapas, Séville produit d’excellents desserts. Les polvorones, des petits sablés friables, proviennent traditionnellement de la ville d’Estepa. Les tortas de aceite sont des biscuits sucrés à base d’huile d’olive. Plat salé traditionnel, les huevos a la flamenca se composent de morcilla (boudin), d’ail, d’oignons et de tomates, surmontés d’œufs frits. Les oranges amères de Séville sont essentiellement transformées en confiture.


 

Province de Huelva
 
Deux produits gastronomiques définissent la province de Huelva : les fraises (90 % de la production espagnole) et le jamón ibérico. Ce fameux jambon, la Rolls-Royce 
de la charcuterie ibérique, est produit à partir du cochon noir d’Espagne, élevé en liberté dans la Sierra de Aracena et qui se nourrit essentiellement de glands. Plus doux et plus fruité que le jamón serrano, il est servi en tranches très fines et se vend à prix d’or.
 


 VÉGÉTARIENS ET VÉGÉTALIENS

 
Partout en Andalousie, les fruits et les légumes sont délicieux, frais et dégustés en saison. Malheureusement, les restaurants végétariens restent rares dans la région. Sachez qu’un plat de “légumes” peut contenir autre chose, comme les haricots avec des morceaux de jambon. La plupart des restaurants servent des salades, du gaspacho (soupe de tomate froide), de l’ajo blanco (gaspacho blanc avec amandes, ail et raisin), du pisto (sorte de pistou) délicieux avec du pain, ou des espárragos trigueros (fines asperges sauvages), grillés ou revueltos (avec œufs brouillés et ail). Parmi les tapas sans viande, citons les pimientos asados (poivrons grillés), les alcachofas (artichauts) et les garbanzos con espinacas (pois chiches et épinards), sans oublier les quesos (fromages). Une assiette d’aceitunas (olives) est aussi un classique.




 

Province de Cadix
 
La côte atlantique et les estuaires de la région de Cadix abritent diverses espèces de poissons. Le thon prédomine sur la Costa de la Luz et le village de Barbate revendique les meilleures prises. Les crevettes abondent également le long de la côte. À Sanlúcar de Barrameda, elles constituent la farce de crêpes frites appelées tortillitas de camerones et servies en tapas. Cadix est aussi la patrie du xérès (ou sherry). Jerez de la Frontera et El Puerto de Santa María produisent les meilleures variétés de fino (sec) et d’oloroso (plus doux et sombre). Sanlúcar de Barrameda fabrique sa propre manzanilla.


 

Province de Málaga
 
La Méditerranée est synonyme de poissons, plus particulièrement les boquerones (anchois) et les sardinas (sardines) de Málaga. L’espeto de sardinas, une brochette de sardines grillées, se déguste de préférence sur la plage, dans un chiringuito. L’ajo blanco est la version málagueña du gaspacho. Si la recette de base est identique, des amandes remplacent les tomates, d’où sa couleur d’un blanc crémeux, et des raisins frais flottent à la surface. Le raisin sert depuis longtemps à produire des vins moelleux (blanc et rouge), récemment revenus à la mode.


 

Province de Cordoue
 
Enclavée, la province de Cordoue produit en quantité pois chiches et olives, tandis que son raisin donne le vin de Montilla, à l’origine du nom amontillado, un xérès non fortifié. Le pedroches est un fromage de brebis demi-sec au goût prononcé de la vallée de Pedroches-Alcudia. Parmi les spécialités de la province figurent le salmorejo (une épaisse soupe de style gaspacho, généralement surmontée d’œufs durs et de jambon fumé) et le flamenquín (filet de porc entouré de jamón serrano, enrobé de chapelure et frit).


 

Province de Jaén
 
Jaén est la capitale mondiale de l’huile d’olive, la province fournissant à elle seule 17 % de la production globale. La qualité est excellente ; les huiles de Jaén sont amères et fruitées. Le secteur montagneux du Parque Natural Sierras de Cazorla, Segura y Las Villas, possède une puissante association de chasseurs et est réputé pour son gibier, dont des perdrix, et des sangliers.


 

Province de Grenade
 
Rare est le jamón serrano qui surpasse celui de Trevélez, affiné au grand air dans Las Alpujarras. Ces montagnes sont aussi réputées pour le ragoût de lapin et le classique plato alpujarreño, un plat roboratif et riche en viande, comme un petit-déjeuner anglais complet. Dans les plaines de La Vega, haricots et asperges poussent en abondance. Grenade, la ville espagnole aux plus fortes influences arabes offre d’excellents tajines, couscous et teterías (salons de thé).


 
 

Province d’Almería
 
Si le poisson ne manque pas ici, les Almériens le préfèrent cuit a la plancha (sur un gril) plutôt que frit. Les serres sont également omniprésentes, remplies de fruits et de légumes. Almería est réputée pour ses tomates rebondies, produites toute l’année.




 

À table
 
En Andalousie, on repère aisément le touriste non initié : un flâneur en hypoglycémie, à l’air las et confus, qui entre dans le bar à tapas local à 18h et essaie de commander un poulet rôti et une carafe de sangria. Ce n’est pas la façon de procéder. Comme nombre de choses dans la vie, se restaurer en Andalousie est affaire de rythme, de savoir-vivre et d’intérêt pour la culture locale.
 

Quand se restaurer
 
Conseil numéro un : prenez le rythme et festoyez à l’heure espagnole. Voici à quoi ressemble une journée typiquement andalouse en la matière. Au réveil, commencez par un café fort accompagné d’une légère pâtisserie sucrée, de préférence au comptoir d’un café. Vous pourrez prendre un desayuno (petit-déjeuner) plus substantiel vers 10h, tel un mollete (petit pain coupé en deux, légèrement grillé et nappé d’huile d’olive et de purée de tomates). La première fenêtre “tapas” intervient à 13h, quand vous pouvez picar (picorer) dans quelques petites assiettes avant l’almuerzo (déjeuner), vers 14h. Certains optent pour un repas complet avec hors-d’œuvre et plat principal, tandis que d’autres préfèrent commander au comptoir une sélection de media raciones (tapas plus copieuses) ou de raciones (assiettes complètes).
 
Puis vient l’heure de la sieste. Allongez-vous une heure ou deux et fermez les yeux – vous vous sentirez beaucoup mieux. Si vous êtes debout à 17h, envisagez une merienda roborative, une rapide pause café et gâteaux (de préférence dans un café) afin de combler l’espace entre le déjeuner et le dîner. Il n’est pas impoli de commander à nouveau des tapas vers 20h, ou plutôt 21h en été. Frayez-vous un chemin jusqu’au bar et demandez vos platillos (petites assiettes) pour accompagner une bière ou peut-être un tinto de verano (vin rouge, limonade et glace). La cena (dîner) ne débute jamais avant 21h et est habituellement plus frugale que le déjeuner, surtout si vous avez déjà avalé quelques tapas. Se coucher avant minuit relève presque de la faute de goût. Le week-end, nombre de fêtes durent jusqu’à l’aube. Des vendeurs de churros (longs beignets) proposent leurs délices sucrés aux insomniaques aux premières lueurs du jour. Pourquoi s’en priver ?
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 COMMANDER DES TAPAS

 
En Andalousie, les tapas sont un mode de vie. Tapeando (sortir pour manger des tapas) est un des passe-temps favoris des Andalous. S’il peut servir de prélude au déjeuner, il constitue l’événement principal en soirée, quand les Andalous remplacent le dîner par des tapas et quelques verres. C’est aussi un excellent moyen de goûter diverses saveurs.
 
Les tapas peuvent refléter les particularités culinaires d’une région. À Huelva, il est impensable de ne pas commander du jamón ibérico, tandis qu’à Grenade, les tapas de tajines nord-africains rappellent l’époque où la ville était la capitale d’al-Andalus. Dans la province de Cadix, les tapas à base de poisson et de fruits de mer (marinés, frits ou frais) sont à l’honneur.
 
Quelques conseils supplémentaires : 


 
	
¨Les bars à tapas sont souvent concentrés, ce qui permet de passer d’un bar à un autre au fil des verres.
 
	
¨Commander des tapas relève du sport de combat ; soyez prêt à jouer des coudes pour atteindre le comptoir.
 
	
¨La forte affluence dans un bar est généralement significative : les bons bars à tapas ne sont pas toujours attrayants, mais invariablement bondés.
 
	
¨Ignorez les serviettes laissées sur le sol – c’est la manière andalouse de débarrasser une table.
 
	
¨Les meilleurs horaires pour les tapas s’étendent de 13h à 15h et de 19h à 21h (un peu plus tard en été).
 
	
¨Grenade, Almería et Jaén offrent une tapa gratuite avec chaque boisson commandée. À Almería, vous pouvez même choisir votre tapa gratuite.






 

Où se restaurer
 
Comme ailleurs en Espagne, les bars sont des endroits où manger et socialiser autant que boire. Ils se déclinent en diverses formes, dont les bodegas (bars à vins traditionnels), les cervecerías (bars à bières), les tascas (bars à tapas), les tabernas (tavernes) ou encore les pubs (surtout là où existe une influence anglaise). En général, il est possible de manger des tapas au bar (ce qui revient souvent de 10 à 20 % moins cher) ou de s’installer dans le comedor (salle à manger).
 
Les restaurantes sont des établissements plus formels où l’on mange assis à une table. Un mesón est un restaurant simple attenant à un bar, qui sert une cuisine familiale. Dans une venta, une auberge de bord de route, les plats peuvent être succulents et les prix dérisoires. Une marisquería est un restaurant de poisson et de fruits de mer, tandis qu’un chiringuito est un petit bar ou kiosque en plein air, habituellement en bord de plage.


 

Conseils pour commander
 
¨Demandez toujours les tapas maison.
 
¨Les media raciones sont plus copieuses que les tapas – des petites assiettes idéales à partager à plusieurs, habituellement dégustées à table.
 
¨Les raciones, plus consistantes que les media raciones, sont parfaites pour plusieurs convives affamés.
 
¨La paella andalouse comprend souvent des amandes, du xérès, du poulet et des saucisses, ainsi que des fruits de mer.
 
¨Des olives vertes et une corbeille de pain accompagnent la plupart des repas.
 
¨Le gaspacho n’est habituellement proposé qu’au printemps et en été, et généralement servi dans un verre.
 
¨Le tinto de verano constitue une bonne alternative à la sangria au printemps et en été.
 
¨Les Andalous boivent rarement du xérès doux ; ils préfèrent le fino ou la manzanilla, surtout avec les tapas.
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Paella, olives, pain et sangria
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Gazpacho andaluz ; Cliquez ici)
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 Sports et activités

 
Demeurée largement authentique et marquée de traditions, l’Andalousie se prête de surcroît à de nombreuses activités de plein air. Des sentiers ancestraux y mènent à des villages figés dans le temps et des pistes cyclables y croisent les ruines de châteaux. On s’y essaie à la plongée, au kitesurf, à l’équitation, au snowboard ou même au parapente, à moins de partir à la découverte de la faune locale.
 

Le top des randonnées
 
En montagne
 
Sierra Nevada ; Parque Natural Sierra de Grazalema
 
Vers les sommets
 
Mulhacén (Sierra Nevada) ; El Torreón (Parque Natural Sierra de Grazalema)
 
Pour une montée d’adrénaline
 
Le Caminito del Rey, dans la province de Málaga
 
Pour observer la faune
 
Parque Natural Sierras de Cazorla, Segura y Las Villas
 
Pour observer les oiseaux
 
Parque Nacional et Natural de Doñana Parque Natural Sierras de Cazorla, Segura y Las Villas ; Parque Natural Sierra de Grazalema
 
Équipées champêtres
 
Sierra de Aracena ; Parque Natural Sierra Norte de Sevilla
 
Parcours côtiers
 
Parque Naturel Cabo de Gata-Níjar ; Parque Natural de la Breña y Marismas de Barbate
 
Longue distance
 
Le GR7 dans les Alpujarras, le GR247 autour du Parque Natural Sierras de Cazorla, Segura y Las Villas


 

Randonnée
 
Pratiquer la randonnée en Andalousie est l’occasion de découvrir des lieux dans lesquels 95 % des visiteurs ne se rendent jamais. Si vous aspirez à un moment d’active solitude, dans la quiétude d’un cadre rural préservé, lancez-vous sur les senderos (sentiers pédestres).
 
Tous les parques naturales et parques nacionales d’Andalousie sont sillonnés de chemins bien signalés, balisant aussi bien des balades d’une demi-heure que des ascensions d’une journée complète en montagne. Vous pourrez organiser un trek de plusieurs jours, marqué d’étapes dans différents hôtels, hostales (hôtels économiques) et campings, voire dans des refuges de montagne.
 
Les cartes et le balisage s’améliorent, mais sont encore peu fiables dans bien des cas. Les meilleures indications se trouvent dans les parques naturales et nacionales, et sur les itinéraires fréquentés comme le GR7 (balisage rouge et blanc).
 
En Espagne, les deux principales catégories de sentiers sont les senderos de gran recorrido (GR, sentiers de grande randonnée) et les senderos de pequeño recorrido (PR, sentiers de petite randonnée, parfaits pour quelques heures, une journée ou un week-end).
 
 


 VOIES VERTES, NOUS VOILÀ !

 
En matière d’environnement, la meilleure idée espagnole de ces 20 dernières années pourrait bien être celle des vías verdes (voies vertes), d’anciennes voies ferrées transformées en sentiers pour la randonnée, le vélo et toute forme de transport non motorisé (dont les fauteuils roulants). Sur les 7 500 km de voies ferrées désaffectées que compte l’Espagne, 2 100 km ont été démantelés et réhabilités en voies vertes depuis 1993. Actuellement, il y en a 23 en Andalousie (soit 500 km au total).
 
Outre leurs atouts naturels (réserves ornithologiques, oliveraies), ces voies vertes sont les gardiennes d’un riche patrimoine. La Vía Verde del Aceite, dans la province de Jaén, charriait jadis des trains chargés d’une huile d’olive destinée à l’exportation jusqu’à la côte, tandis que la Vía Verde de Riotinto, dans la province de Huelva, acheminait des mineurs jusqu’aux fameuses mines à ciel ouvert de Rio Tinto. Nombre des ouvrages d’art des anciennes lignes ferroviaires (ponts, viaducs, tunnels) ont été préservés, ainsi que beaucoup de gares, dont certaines ont été reconverties en magasins, cafés ou hôtels campagnards (avec location de vélos).
 
On considère souvent que la plus belle voie verte d’Andalousie est la Vía Verde de la Sierra (Cliquez ici), dans la province de Cadix. Trois autres parcours rencontrent un franc succès : la Vía Verde de la Sierra Norte (Cliquez ici ; Séville), la Vía Verde del Aceite (Cliquez ici ; Jaén) et la Vía Verde de la Subbética (Cliquez ici ; Cordoue) ; les deux dernières se rejoignent au spectaculaire viaduc de Guadajoz pour former une piste ininterrompue de 160 km.
 
S’agissant d’anciennes voies ferrées, les vías verdes sont relativement plates. Elles sont bien balisées par des bornes kilométriques et équipées de cartes, points de vue et aires de pique-nique. Pour plus de renseignements, consultez www.viasverdes.com.


 

Quand partir
 
Les meilleurs mois pour la randonnée sont mai, juin, septembre et octobre. Juillet et août se révèlent parfaits pour explorer les hauteurs de la Sierra Nevada, mais, ailleurs, la chaleur est alors écrasante ; certains chemins sont fermés en raison des risques d’incendie.


 

Renseignements
 
Les parques naturales et nacionales fournissent des renseignements détaillés (parfois seulement en espagnol) dans leurs centres d’accueil et en ligne (www.ventanadelvisitante.es). Les offices du tourisme ont également leur utilité.
 
Parmi les meilleures cartes, citons celles d’Editorial Alpina (www.editorialalpina.com) pour les parcs Grazalema, Cabo de Gata, Sierra Nevada et Cazorla.




 

Vélo
 
Le vélo est en plein essor en Andalousie. De fait, on y trouve un nombre croissant de loueurs, les parcours touristiques et les sentiers sont de mieux en mieux entretenus et indiqués et, en milieu urbain, il existe de plus en plus de système de partage de vélos et de pistes cyclables – en particulier à Séville (Cliquez ici). Attention à la chaleur, surtout en juillet et août.
 

Où aller
 
Les parcours les plus sûrs, les moins accidentés et les mieux adaptés aux familles sont les vías verdes (voies vertes).
 
Pour le VTT, les lieux les plus prisés sont notamment les secteurs d’El Chorro et Ronda/Grazalema, le Parque Natural Sierras de Cazorla, Segura y Las Villas et les Alpujarras. Le Parque Natural Sierra Nevada compte 12 chemins de VTT, dont le plus spectaculaire est la Ruta Cicloturística Transnevada (450 km), qui fait tout le tour du massif montagneux, entre 1 500 m et 2 000 m d’altitude.




 

Plongée et snorkeling
 
L’Andalousie a son lot d’endroits propices à l’exploration sous-marine.
 

Où aller
 
À moins d’être un plongeur expérimenté, mieux vaut éviter la côte atlantique, baignée de forts courants (il y a quelques épaves intéressantes aux environs 
de Gibraltar). De même, le versant méditerranéen occidental se révèle-t-il d’un intérêt limité. Reste donc le littoral est-andalou :
 
 ¨Cabo de Gata, Almería (Cliquez ici). Le meilleur spot de plongée et de snorkeling en Andalousie, avec des eaux limpides protégées et des fonds sableux couverts d’une variété d’algues, et ponctués de grottes, crevasses et canyons. Il y a même une épave.
 
¨Costa Tropical, Grenade (Cliquez ici). Un excellent spot de plongée et de snorkeling à l’année, avec ses eaux (relativement) chaudes et ses poissons multicolores, pieuvres, coraux et crustacés. Au large de La Herradura (Cliquez ici), la mer est calme et peu profonde : des conditions idéales pour les débutants.


 

Renseignements
 
La plupart des prestataires proposent des cours PADI ou NAUI, ainsi que des plongées pour les vétérans et des initiations pour les novices. Une plongée (équipement compris) coûte environ 50 € ; pour un “baptême” de 3 heures, comptez quelque 70 €.




 

Équitation
 
Pour les amoureux d’équitation, un passage s’impose à Jerez de la Frontera (Cadix), qui accueille la célèbre Real Escuela Andaluza del Arte Ecuestre (Cliquez ici) et la Feria del Caballo (fête du Cheval ; Cliquez ici). Le centre de reproduction Yeguada de la Cartuja – Hierro del Bocado (Cliquez ici), situé non loin de Jerez, est l’occasion d’une visite tout aussi captivante.
 
 
 
 
 
 
	OBSERVATION DE LA FAUNE

 
 
	Entre cerfs bondissants, majestueux mammifères marins, nuées d’oiseaux migrateurs et discrets lynx ibériques, l’Andalousie abrite une remarquable vie sauvage (Cliquez ici). Plusieurs prestataires locaux organisent des circuits d’observation de la faune dans les secteurs les plus populaires.
Menacés de disparition, les célèbres lynx de la région évoluent entre le parc national et naturel de Doñana (environ 100 individus) et la Sierra Morena (200 à 220 individus, dans les parcs naturels de la Sierra de Cardeña y Montoro, de la Sierra de Andújar et des Despeñaperros). Les agences locales proposent des circuits en 4x4 dans le Parque Natural Sierra de Andújar (province de Jaén) et le Parque Nacional y Natural de Doñana, qui sont les meilleurs endroits pour observer les lynx (mais les chances d’en apercevoir restent faibles).

 
 
	LIEU 
	ANIMAUX 
	PRESTATAIRES

 
 
	
Parques Nacional y Natural de Doñana (Cliquez ici) 
	Sanglier, aigles ibériques, cerfs, daims, flamants roses et oiseaux aquatiques 
	Cooperativa Marismas del Rocío (Cliquez ici), Doñana Reservas (Cliquez ici) et Doñana Nature (Cliquez ici)

 
 
	
Parque Natural Sierras de Cazorla, Segura y Las Villas (Cliquez ici) 
	Bouquetins, cerfs, daims, sangliers, mouflons, écureuils roux, gypaètes barbus, vautours moines, aigles royaux et faucons pèlerins 
	Turisnat (Cliquez ici)

 
 
	
Sierra Nevada (Cliquez ici) 
	Plus importante population de bouquetins en Andalousie, sangliers, aigles impériaux, aigles de Bonelli, vautours fauves et crécerelles 
	Nevadensis (Cliquez ici) et Alpujarras Birdwatching & Nature (Cliquez ici)

 
 
	
Parque Natural Sierra de Andújar (Cliquez ici) 
	Bouquetins, cerfs, daims, sangliers, mouflons, vautours moines, cigognes noires et aigles ibériques 
	Turismo Verde (Cliquez ici) et IberianLynxLand (Cliquez ici)

 
 
	
Parque Natural Sierra de Grazalema (Cliquez ici) 
	Bouquetins et vautours fauves 
	À visiter de préférence par soi-même

 
 
	
Détroit de Gibraltar (Cliquez ici) 
	Mammifères marins (avril à octobre) et plus de 300 espèces d’oiseaux migrateurs 
	FIRMM (Cliquez ici) et Aviantours (www.aviantours.net)

 
 
	
Laguna de Fuente de Piedra (Cliquez ici) 
	Oiseaux, en particulier des flamants roses (février à août) 
	Alpujarras Birdwatching & Nature (Cliquez ici)

 
 
	
Peñón de Zaframagón (Cliquez ici) 
	Vautours fauves 
	À visiter de préférence par soi-même
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Kitesurfeur, Tarifa (Cliquez ici)
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Quelques expériences équestres inoubliables :
 
¨Des balades sur la plage et dans les dunes autour de Tarifa (Cliquez ici), sur la Costa de la Luz de Cadix.
 
¨Les chemins de montagne autour de Lanjarón (Cliquez ici), dans les Alpujarras.
 
¨Des sorties en forêt dans le parc de Doñana (Cliquez ici).
 
¨La célèbre Escuela de Arte Ecuestre Costa del Sol, Estepona (Cliquez ici).
 

Renseignements
 
Pour un cours ou une balade classique, comptez 25 € pour 1 heure, 40 € pour 2 heures et 60 € pour une demi-journée. La plupart des centres équestres accueillent des cavaliers de tous niveaux et proposent un choix complet de prestations, allant des cours d’initiation aux balades pour les plus aguerris.




 

Kitesurf, planche à voile et surf
 
Du fait des vents forts qui balaient le détroit de Gibraltar, la Costa de la Luz de Cadix est l’un des lieux les plus prisés d’Europe pour la planche à voile et le kitesurf. La planche à voile a fait son apparition dès le début des années 1980. Plus récent, plus branché et plus extrême, le kitesurf compte tout autant d’adeptes.
 
Attention toutefois : les eaux agitées de la Costa de la Luz ne sont pas toujours adaptées aux débutants. Mai, juin et septembre sont généralement les meilleurs mois (les eaux sont plus calmes et il y a moins de monde).
 

Où aller
 
¨Tarifa (Cliquez ici). La capitale européenne de la planche à voile et du kitesurf.
 
¨Los Caños de Meca (Cliquez ici). Autre spot privilégié pour le surf et le kitesurf, au nord-ouest de Tarifa.
 
¨El Palmar (Cliquez ici). Les meilleures vagues d’Andalousie pour le surf.


 
 


 Renseignements

 
Il y a plus de 30 écoles à Tarifa et ses environs.
 
Kitesurf Location du matériel pour une journée, 60 € ; cours d’initiation de 6 heures, 120 €.
 
Planche à voile Location du matériel pour une demi-journée, 90 € ; cours d’initiation de 6 heures, 70 €.
 
Surf Location du matériel pour une demi-journée, 30 € ; cours de 2 heures, 30 €.




 

Deltaplane et parapente
 
Le parapente et, dans une moindre mesure, le deltaplane (ala delta), sont populaires en Andalousie. Il existe de plus en plus d’aires de départ et vous pourrez vous envoler toute l’année.
 

Où aller
 
Perché au bord du Parque Natural de la Sierra de Grazalema, le village blanc d’Algodonales est l’un des sites de vol les plus réputés d’Andalousie en matière de deltaplane et de parapente (avec une école). Il a notamment accueilli les championnats du monde de deltaplane en 2001 grâce à ses vents impétueux et ses nombreux points de départ. Basé dans le secteur, Zero Gravity (Cliquez ici) organise des stages d’initiation au parapente d’une semaine (900 €).
 
El Yelmo, dans le Parque Natural de Cazorla, Segura y Las Villas (province de Jaén), est également un haut lieu du parapente. En juin, des milliers de personnes s’y réunissent pour une fête du vol libre, le Festival Internacional del Aire (Cliquez ici).
 
La Sierra Nevada possède certains des points de départ les plus hauts d’Andalousie.




 

Escalade
 
Si vous mentionnez l’Andalousie à n’importe quel amateur d’escalade, il y a de fortes chances qu’il vous réponde “El Chorro”. Cette gorge calcaire abrupte, qui domine le Río Guadalhorce, à 50 km au nord de Málaga, comprend des centaines de voies équipées tout niveau, dont beaucoup partent du terrifiant Caminito del Rey (chemin du roi ; Cliquez ici), un sentier d’un mètre de large (récemment rouvert), accroché à la paroi.
 
L’Andalousie compte d’autres parois calcaires escarpées, notamment El Torcal de Antequera, dans la province de Málaga, et Los Cahorros, dans la Sierra Nevada.
 

Renseignements
 
Pour El Chorro, vous pourrez organiser des cours et des sorties d’escalade en contactant la Finca La Campana (www.fincalacampana.com) ou Andalucía Aventura (Cliquez ici). La saison s’étend d’octobre à avril.




 

Ski et snowboard
 
La Sierra Nevada (Cliquez ici) est le domaine skiable le plus méridional d’Europe. Certes, les pentes n’y sont pas aussi vertigineuses que dans les montagnes françaises ou suisses, mais les possibilités n’en sont pas moins riches. En outre, après les Alpes et le Caucase, il s’agit des sommets les plus hauts d’Europe, avec une altitude maximale de 3 300 m, et quelque 100 km de pistes. La neige peut tomber dès novembre et s’attarder jusqu’à début mai. Les pistes sont bien adaptées aux débutants et aux familles, mais conviennent aussi aux skieurs expérimentés.
 

Renseignements
 
Un forfait adulte d’une journée coûte 34 à 45 € ; ajoutez 23 € pour la location du matériel. Pour 6 heures de cours collectifs dans une école de ski, comptez environ 60 €. Les deux périodes de haute saison vont de Noël au Nouvel An et de début février à début mars.
 
Si la petite localité de Pradollano, au pied des pistes (2 100 m), est une station de ski assez morne, 3 bus quotidiens (4 le week-end) la relient à Grenade, bien plus séduisante, à 30 km.






 




 Voyager avec des enfants

 
L’Andalousie est une destination familiale par excellence. Ici, la culture tourne autour de la famille (élargie), et les enfants sont bien accueillis dans la plupart des restaurants, bars et hébergements. Les équipements simples, le climat et les sites accessibles sont idéaux pour les familles. Pour profiter au mieux de votre séjour, réservez longtemps à l’avance.
 

Le top des régions
 
Province de Málaga
 
Les parents ne seront peut-être pas à la fête, mais les parcs d’attractions autour de Torremolinos et Benalmádena, sur la Costa del Sol, plairont aux enfants, tandis que les plages bordées d’une mer peu profonde et les balades en bateau raviront toute la famille.
 
Province d’Almería
 
Dans un genre très différent, l’épopée du Far West et les spectacles de cow-boys, dans les tabernas (tavernes), laisseront forcément les petits bouche bée.
 
Séville
 
On profite à Séville d’un grand parc verdoyant, de balades en calèche, d’excursions en bateau et d’un parc d’attractions sur le site de l’Exposition universelle.
 
Province de Cadix et Gibraltar
 
Les plus grands adoreront la planche à voile et le kitesurf à Tarifa. Toute la famille peut également prendre le ferry pour passer la journée au Maroc.


 

L’Andalousie avec des enfants
 
Ajoutez aux plages et au climat fabuleux les sports nautiques, les musées, les parcs, les balades en bateau et les glaces, et vous admettrez que les enfants sont gâtés. La majorité des parcs à thèmes et des divertissements pour les enfants sont situés dans la province de Málaga, notamment sur la Costa del Sol. Néanmoins, chaque localité dispose au moins d’une aire de jeux assez grande. Les espaces publics, telles les places des villes et des villages, se transforment également en zones de jeu informelles où les enfants peuvent taper dans le ballon, faire du vélo et jouer, tandis que les parents dégustent quelques tapas à la terrasse d’un bar voisin. Nombre de cités andalouses comptent aussi une piscine municipale.
 

Au restaurant
 
Une famille au grand complet, toutes générations confondues, réunie autour d’une table de restaurant ou de bar : voilà un élément fondamental du mode de vie espagnol. Aussi est-il rare de trouver un restaurant où les enfants ne soient pas bien accueillis. Même si la majorité des établissements n’ont pas de menu spécial 
enfant, ils sont généralement disposés à préparer une portion réduite ou à suggérer des tapas appropriées.
 

JEUNES NOCTAMBULES
 
Les petits Espagnols se couchent tard. Lors des fêtes, il n’est pas rare de les voir trottiner dans les rues à 2h du matin. Si les jeunes touristes se réjouissent à cette idée, ils ne seront pas tous capables de suivre le rythme.


 
On trouve de plus en plus de chaises hautes dans les restaurants (mais pas systématiquement). En revanche, les tables à langer sont plutôt rares.


 

Mets favoris
 
On peut difficilement se tromper en commandant un churro pour son enfant. À défaut d’être le plus équilibré des en-cas, cet épais beignet allongé est parfaitement irrésistible pour les plus petits.
 
Les jeunes gastronomes perspicaces pourront se familiariser avec la cuisine andalouse en goûtant diverses tapas, découvrant ainsi de nouvelles saveurs de manière progressive. Parmi les valeurs sûres, citons la tortilla de patatas (omelette de pommes de terre), les albondigas (boulettes de viande), et bien entendu, les patatas fritas (frites). Sans oublier, dans les endroits à forte population nord-africaine, les kébabs ou le chawarma – un pain plat roulé garni d’une viande rôtie et savoureuse, qui séduit la majorité des enfants.
 
Outre la sélection classique de sodas, la majorité des bars proposent du jus d’orange pressé. Le Cola Cao (boisson chocolatée), servi froid ou chaud avec du lait, est également très prisé des petits.


 

Réductions
 
Si les enfants ne paient que deux tiers du tarif dans les AVE (Alta Velocidad Española ; trains à grande vitesse), le plein tarif est appliqué dans la plupart des bus et des ferries. L’entrée des sites, la plupart du temps gratuite pour les moins de 4 ans, fait généralement l’objet d’une réduction pour les enfants.


 

Parcs d’attractions
 
¨Tivoli World (Cliquez ici) Divers manèges et toboggans, ainsi que des spectacles de danse et de musique pour les enfants.
 
¨Isla Mágica (Cliquez ici) Pléthore de manèges, dont des montagnes russes, des spectacles de pirates et des démonstrations d’oiseaux de proie, entre autres divertissements.
 
¨Oasys/Mini Hollywood (Cliquez ici) Cet ancien lieu de tournage de westerns accueille des spectacles de cow-boys, des diligences, des danseuses de cancan et un zoo.
 
¨Aventura Amazonia (Cliquez ici) Parc d’aventures équipé de tyroliennes.


 

Musées
 
¨Museo Lara (Cliquez ici) Vaste musée avec notamment une exposition sur la sorcellerie que les petits ne manqueront pas d’apprécier.
 
¨Centro de Interpretación Cuevas de Guadix (Cliquez ici) Grotte-musée qui recrée l’habitat troglodytique traditionnel.
 
¨Casa Museo de Mijas (Cliquez ici) Musée axé sur le folklore, qui donne à voir des maquettes, divers objets et un âne en fibres d’alfa.
 
¨Museo del Bandolero (Cliquez ici) Consacré aux brigands locaux, avec quantité de photos et d’armes, ainsi qu’une boutique de souvenirs.
 
¨Museo del Baile Flamenco (Cliquez ici) Musée dédié à l’art et à la culture du flamenco. Spectacles quotidiens de flamenco à 19h.


 

Grottes, cavernes et châteaux
 
¨Cueva de Nerja (Cliquez ici) Riche en stalactites et stalagmites.
 
¨St Michael’s Cave (Cliquez ici) Une grotte-cathédrale naturelle avec lac souterrain, dont une cavité fait office d’auditorium.
 
¨Gruta de las Maravillas (Cliquez ici) Explorez les 12 cavernes de cette grotte des Merveilles et ses lacs souterrains.
 
¨Cueva de la Pileta (Cliquez ici) Des grottes anciennes, des passages bas et étroits, des lacs et des peintures rupestres.
 
¨Châteaux La visite des châteaux de Jaén, Segura de la Sierra, Alcalá La Real, Almodóvar del Rio et Málaga est conçue pour amuser les petits et les grands.


 
 


 Faune

 
¨Bioparc (Cliquez ici) Agréable zoo dénué d’enclos et respectueux des animaux, en centre-ville.
 
¨Selwo Aventura (Cliquez ici) Réserve d’animaux sauvages originaires d’Afrique, peuplée entre autres de rhinocéros, de girafes, d’hippopotames et de guépards.
 
¨Observation des dauphins (Cliquez ici) Plusieurs espèces de dauphins évoluent dans le détroit de Gibraltar. On y aperçoit aussi parfois des baleines.
 
¨Parque Ornitológico Loro-Sexi (Cliquez ici) Vaste volière abritant des milliers d’oiseaux ; spectacles de perroquets et d’oiseaux de proie.
 
¨Mariposario de Benalmádena (Cliquez ici) Une serre aux papillons abritant aussi divers reptiles, notamment des iguanes et une tortue géante.
 
¨Centro de Fauna Silvestre Collado del Almendral (Cliquez ici) À bord d’un petit train, les enfants parcourent un circuit de 5 km dans une enceinte de 1 km2, à l’affût des sangliers, des mouflons, des bouquetins et des cerfs. Le centre recueille aussi des oiseaux, en convalescence dans des cages.


 

Autres attractions et activités
 
¨Foires et manèges Les foires, qui se déroulent dans toutes les villes et villages andalous, comptent toujours une fête foraine.
 
¨Barque Louez une barque pour parcourir les douves proches de la Plaza de España, à Séville, ou un quadricycle pour explorer le parc en détail.
 
¨Planche à voile et kitesurf Les plus grands pourront suivre une formation à Tarifa, sur la côte de Cadix.
 
¨Excursion au Maroc Prendre le ferry rapide qui relie Tarifa à Tanger et permet de passer la journée au Maroc.




 

Organisation
 
L’Andalousie, destination tranquille et familiale, nécessite peu d’organisation préalable.
 

Quand partir
 
L’été, les grandes stations balnéaires sont prises d’assaut, certains hôtels étant entièrement réservés par les tour-opérateurs. Les périodes de mai-juin et septembre-octobre sont parfaites pour voyager avec de jeunes enfants car il fait suffisamment chaud pour patauger dans la mer, sans souffrir de la canicule. En outre, les parcs d’attractions et les sites à visiter ne sont pas trop fréquentés – hormis durant les vacances de Pâques.
 

AVANT DE PARTIR
 
 
	
¨Si la plupart des agences de location de voitures louent des sièges auto, mieux vaut les réserver.
 
	
¨Aucune précaution sanitaire particulière, mais n’oubliez pas l’indispensable crème solaire, même si vous pourrez en acheter sur place.
 
	
¨Évitez les crises de larmes en prévoyant dès le départ quels parcs d’attractions, musées et divertissements vous souhaitez privilégier en fonction de votre budget.
 
	
¨Les livres en français ne sont pas toujours faciles à trouver. Emportez-en donc quelques-uns pour satisfaire un appétit de lecture ou une envie d’histoires pour s’endormir.






 

Hébergement
 
La plupart des hôtels et même des hostales (hôtel petit budget) sont à même de fournir un lit pour bébé. Toutefois, mieux vaut se le faire confirmer. Un supplément vous sera facturé. Au moment de la réservation, demandez si l’hôtel propose un club ou des activités pour les enfants ou un service de baby-sitting.


 

Produits disponibles
 
Produits stérilisants et lait artificiel s’achètent dans les pharmacies locales. Les couches-culottes jetables sont disponibles dans les supermarchés et les farmacias.






 




 Les régions en un clin d’œil
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Séville
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Événements printaniers
 
Aucune ville ne se transforme aussi radicalement que Séville, quand, au deuil de la Semana Santa (Semaine sainte), succède l’insouciance de la Feria de Abril.


 

Cathédrale et Alcázar
 
À Séville, quelques pas suffisent pour passer d’une lumineuse géométrie mudéjare à un ensemble gothique évocateur, là où l’Alcázar et la cathédrale se dressent côte à côte. En soi, la cathédrale est déjà un croisement hybride entre influences musulmanes et chrétiennes, avec la Giralda, son beffroi aux trois quarts mauresque.


 

Flamenco
 
Séville est la ville andalouse qui compte le plus grand nombre de scènes et la plus large variété de flamenco. Triana est le secteur par excellence des peñas (petits clubs de flamenco), et le Barrio de Santa Cruz recèle d’authentiques tablaos (spectacle chorégraphié). Durant la tapageuse Feria de Abril, les sevillanas campagnardes (danse folklorique) sont de rigueur.
 
 

 
Cliquez ici
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Provinces de Huelva et de Séville
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Oiseaux du delta
 
Le Parque Nacional de Doñana est une zone protégée remarquable. À cheval sur les provinces de Huelva et de Séville, dans le delta du Río Guadalquivir, ce parc donne aux visiteurs le privilège d’observer des oiseaux et des mammifères rares.


 

Balades champêtres
 
Si les promenades sont l’un des attraits principaux du Parque Nacional de Doñana, rien ne vaut la topographie contrastée du Parque Natural Sierra de Aracena y Picos de Aroche, dans le nord de la province de Huelva, une contrée sillonnée d’excellents sentiers de randonnée.


 

Colomb et consorts
 
Souvent étiquetées comme “le point de passage vers le Portugal”, les provinces de Huelva et de Séville permettent d’aller sur les traces de Christophe Colomb et de visiter la baroque Osuna, l’ancienne cité de Niebla aux remparts almohades et la mauresque Almonaster la Real.
 
 

 
Cliquez ici
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 Province de Cadix et Gibraltar
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Poisson et xérès
 
Au confluent de l’Atlantique et de la Méditerranée, on trouve, comme de juste, un excellent poisson, d’usage frit dans l’huile d’olive – le fameux pescaito frito. Le vin de xérès, son complément idéal, est issu d’un raisin cultivé près de la côte.


 

Villages perchés
 
Des fameux villages blancs caractérisés par leurs châteaux en ruine coiffant les collines, leurs bacs de géraniums et leurs petites églises endormies, rien ne manque au tableau. Arcos, Jimena, Castellar, Vejer… antiques sentinelles d’une frontière jadis extrêmement sensible entre deux grandes cultures.


 

Foyer de flamenco
 
Les cités de la province de Cadix sont, avec Séville, à l’origine de l’essentiel du flamenco moderne. N’allez pas chercher plus loin que les bulerías de Jerez de la Frontera ou les alegrías de Cadix, toujours proposées dans les tablaos et peñas locaux.
 
 

 
Cliquez ici
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Province de Málaga
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Stations balnéaires
 
Les plages de Málaga sont une véritable industrie touristique qui génère, dans ce secteur d’activité, plus d’argent que tout le reste de la région. Selon votre budget, vous choisirez entre Estepona, Marbella, Fuengirola, Torremolinos, Málaga et Nerja.


 

Picasso
 
Qu’importe si Picasso a quitté Málaga lorsqu’il n’avait que 10 ans : la ville natale du grand maître en fait florès, inaugurant deux musées d’art en autant d’années et aspirant à ravir le titre de “capitale artistique” de l’Andalousie à Séville et à Grenade.


 

Spécialités régionales
 
Sur la côte, les simples chiringuitos (restaurants de plage) côtoient les tables de poisson étoilées au Michelin. Dans les terres, Antequera fait la part belle aux soupes et aux desserts remarquables, alors que Ronda se dédie aux ragoûts montagnards et aux plats de viande.
 
 

 
Cliquez ici
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Province de Cordoue
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Califat de Cordoue
 
Il y a 1 000 ans, au Xe siècle, le califat de Cordoue a défini certains traits majeurs de l’architecture musulmane. On peut encore l’admirer, dans sa gloire intacte, avec la Mezquita (Grande Mosquée), ou à travers ses ruines élégantes, avec la Madinat al-Zahra, cité-palais située juste à l’extérieur de la ville.


 

Fortifications frontalières
 
Au nord de la province de Cordoue, au bord de la Castille, de nombreux châteaux veillent sur le paysage escarpé, dominé par le spectaculaire Almodóvar del Río.


 

Hors des sentiers battus
 
La province compte trois parcs naturels peu visités, dont le Parque Natural Sierra de Hornachuelos, boisé, et le Parque Natural Sierras Subbéticas, plus montagneux. Au nord de Cordoue s’étend la Sierra Morena, l’un des coins les plus reculés d’Andalousie.
 
 

 
Cliquez ici
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 Province de Jaén
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Faune andalouse
 
La province de Jaén veille sur l’une des plus vastes zones protégées d’Europe, le Parque Natural Sierras de Cazorla, Segura y Las Villas, ainsi que sur des étendues sauvages comme le Parque Natural Sierra de Andújar, parfaitement vierge.


 

Espèces animales rares
 
Les lynx, les sangliers et les mouflons sont rares en Andalousie. C’est dans les recoins les plus tranquilles de la province de Jaén, là où parcs et montagnes protégés rompent la monotonie des oliveraies, que vous aurez le plus de chances d’en apercevoir.


 

Joyaux Renaissance
 
L’architecture Renaissance est représentée, en territoire andalou, par deux joyaux de la province de Jaén, inscrits au Patrimoine mondial – Úbeda et Baeza – et de sa capitale, Jaén, moins emblématique, dont la grandiose cathédrale ne déparerait point à Grenade ou à Séville.
 
 

 
Cliquez ici
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Province de Grenade
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Périodes historiques
 
Entre un illustre palais-forteresse nasride, un quartier maure perché, le charmant “Realejo” (ancien quartier juif, attenant à l’Alhambra) et une cathédrale de style baroque-Renaissance : Grenade tient d’un splendide “méli-mélo” architectural.


 

Villages des Alpujarras
 
Comparables aux villages blancs de la province de Cadix en termes de majesté, les pueblos de Grenade sont nettement plus haut perchés, dominant les vallées à pic des Alpujarras. Ils sont réputés pour leur artisanat et leur cuisine montagnarde roborative.


 

Divertissement
 
Ville universitaire forte de son penchant bohème et d’une solide tradition littéraire, Grenade mène la danse sur le front de la vie sociale andalouse. Si, à Séville, sont organisés les meilleures fêtes et festivals, Grenade reste la plus dynamique en matière de divertissements.
 
 

 
Cliquez ici
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Province d’Almería
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Littoral préservé
 
Oublié, chanceux ou juste trop aride pour faire l’objet d’un aménagement urbain, le littoral du Cabo de Gata a échappé aux bulldozers de la Costa del Sol. Aujourd’hui protégé par le statut de parc naturel, il veille sur la faune la plus précieuse du Sud méditerranéen.


 

Mini-Hollywood
 
Aurait-on déjà vu ce paysage désertique quelque part ? Mais bien sûr. C’est ici que Sergio Leone immortalisa Clint Eastwood dans ses fameux westerns-spaghettis. Revivez l’épopée du Far West comme à Hollywood au Parque Oasys.


 

Patrimoine mauresque
 
Souvent dédaignée, la ville d’Almería a pourtant plus d’une histoire à raconter, dont beaucoup remontent à l’ère préchrétienne. Visitez l’ancienne medina (vieille ville) et l’Alcazaba (forteresse) avant de rallier Mojácar pour plus de mystères mauresques.
 
 

 
Cliquez ici










 Sur la route
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 Séville

 
703 000 HABITANTS / ALTITUDE 30 M
 

Dans ce chapitre ¨
 
À voir et à faire
 
Cours
 
Visites guidées
 
Fêtes et festivals
 
Où se loger
 
Où se restaurer
 
Où prendre un verre et faire la fête
 
Où sortir
 
Achats
 
Depuis/vers Séville
 
Comment circuler


 

Les meilleurs lieux où voir du flamenco
 
 
	
¨Museo del Baile Flamenco (Cliquez ici)
 
	
¨Casa de la Memoria (Cliquez ici)
 
	
¨Casa de la Guitarra (Cliquez ici)
 
	
¨El Palacio Andaluz (Cliquez ici)




 

Le top des restaurants
 
 
	
¨La Brunilda (Cliquez ici)
 
	
¨La Pepona (Cliquez ici)
 
	
¨Bar-Restaurante Eslava (Cliquez ici)
 
	
¨La Azotea (Cliquez ici)




 

Pourquoi y aller
 
Certaines villes ont de l’allure, d’autres, de la personnalité. La flamboyante et charismatique métropole andalouse fondée, d’après la légende, il y a quelque 3 000 ans par le dieu Hercule, possède les deux. Il y a autant à ressentir qu’à voir dans cette ville baignée de soleil presque toute l’année, qui change d’humeur au rythme des saisons : solennelle pendant la Semana Santa, aguicheuse lors de la fête du printemps et assoupie sous la chaleur estivale.
 
Comme toutes les grandes villes, Séville est pétrie d’histoire. Les ruines romaines témoignent de sa fondation, le quartier de Santa Cruz est semé de vestiges de la période mauresque, tandis qu’au bord de l’eau, El Arenal respire la grandeur coloniale perdue. Toutefois, c’est sa capacité d’adaptation et de renouveau qui fait aujourd’hui la magie de Séville, vénérable toile retouchée à l’infini par un artiste inspiré.


 

Quand partir
 
Mars-mai La meilleure période pour visiter Séville court de mars à mai, lorsque ses deux fêtes principales – la Semana Santa et la Feria de Abril – se suivent. Enveloppée d’une douce chaleur et du parfum des orangers en fleur, la ville dévoile alors toute sa personnalité.
 
Juillet-août Assaillie par la foule et la canicule, la ville est parée pour accueillir le flot de touristes.
 
Septembre-octobre La chaleur extrême retombe et la plupart des touristes sont partis.
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 À ne pas manquer

 
1Le sublime Alcázar (Cliquez ici), autant pour ses somptueux intérieurs que ses patios et jardins
 
2Les bars branchés de l’ Alameda de Hércules (Cliquez ici), à l’heure de l’apéritif
 
3La redécouverte du glorieux Âge d’or sévillan à l’Hospital de los Venerables Sacerdotes (Cliquez ici)
 
4Un spectacle au Museo del Baile Flamenco (Cliquez ici)
 
5Les tapas innovantes de La Brunilda (Cliquez ici), parmi les meilleures d’Andalousie
 
6La passerelle panoramique du nouveau Metropol Parasol (Cliquez ici)
 
7La splendeur gothique de la cathédrale de Séville depuis le sommet de la Giralda (Cliquez ici)
 
8Une balade à vélo dans le Parque de María Luisa (Cliquez ici), ponctué d’orangers odorants


 
 


 Histoire

 
 Fondée par les Romains, la cité de Séville ne commença véritablement à prospérer qu’à l’époque des Almoravides, à partir de 1085. Ceux-ci furent supplantés au XIIe siècle par les Almohades. Le calife Yacoub Youssouf fit alors de Séville la capitale du royaume almohade, et construisit une grande mosquée à l’emplacement actuel de la cathédrale. La puissance almohade s’affaiblit après la défaite cinglante de Las Navas de Tolosa, en 1212. Le roi castillan Ferdinand III (El Santo ; le Saint) s’empara ensuite de Séville en 1248.
 
Ferdinand installa 24 000 Castillans dans la cité qui, au XIVe siècle, était devenue la plus importante du royaume de Castille. La “découverte” des Amériques par Christophe Colomb, en 1492, valut à Séville ses heures les plus glorieuses. En 1503, elle se vit accorder le monopole officiel sur le commerce espagnol avec le nouveau continent, et devint rapidement l’une des villes les plus importantes, les plus riches et les plus cosmopolites du monde. Une telle félicité ne pouvait durer. En 1649 s’abattit une épidémie de peste à laquelle succomba la moitié de la population. Au cours du XVIIe siècle, le Río Guadalquivir, toujours plus ensablé, devint moins navigable. En 1717, la Casa de la Contratación (organe officiel contrôlant le négoce avec les Amériques) fut transférée à Cadix.
 
Avec le développement industriel au milieu du XIXe siècle, le premier pont enjambant le Guadalquivir, le Puente de Triana (ou Puente de Isabel II), fut construit en 1852, et l’ancienne muraille almohade fut démolie en 1869, afin que la cité puisse s’étendre. En 1936, Séville tomba aux mains des nationalistes dès le début de la guerre civile, malgré la résistance de la classe ouvrière – qui donna lieu à de sauvages représailles.
 
Dans les années 1980, la situation s’est améliorée. Séville est devenue capitale de la nouvelle région autonome de l’Andalousie (ces 25 dernières années, plusieurs provinces espagnoles se sont vu accorder une certaine autonomie par Madrid). Au début des années 2000, l’économie de Séville a connu une progression constante, grâce au dynamisme conjugué du tourisme, du commerce, de la technologie et de l’industrie. Depuis 2008, la crise financière touche la ville, comme le reste de l’Andalousie, de manière brutale. Malgré la réalisation de gros projets urbains, comme le Metropol Parasol, la crise économique a atteint des records en 2012, avec un pic de chômage et une grave récession. Ces trois dernières années ont été plus encourageantes ; la croissance a repris en Espagne, même si le chômage dans la province de Séville dépasse toujours 30 %.


 


 1À voir et à faire

 


1Quartier de la cathédrale
 


 Cathédrale et Giralda

 
ÉGLISE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; www.catedraldesevilla.es ; adulte/enfant 9 €/gratuit ; h11h-15h30 lun, 11h-17h mar-sam, 14h30-18h dim). L’immense cathédrale de Séville, l’une des plus grandes églises chrétiennes du monde, occupe l’emplacement de la grande mosquée almohade du XIIe siècle, dont le minaret (la Giralda) se dresse aujourd’hui encore à ses côtés.
 
Lorsque la ville passa aux mains des chrétiens, en 1248, la mosquée fit office d’église jusqu’en 1401 ; elle était alors dans un tel état de délabrement que les autorités religieuses entreprirent de tout démolir et de repartir de zéro. “Nous allons édifier une église si grande que les générations futures nous traiteront de fous”, auraient déclaré les bâtisseurs. Lorsqu’elle fut achevée, en 1502, après un siècle de dur labeur, la Catedral de Santa María de la Sede – son nom officiel – était la plus grande église du monde en volume (et elle l’est encore). Incarnant à merveille le style gothique, elle renferme en outre nombre de tableaux de Zurbarán, Murillo, Goya et d’autres artistes.
 


¨L’extérieur

 
La façade de la cathédrale, avec ses détails gothiques, donne un aperçu des trésors qu’elle renferme. On remarquera la Puerta del Perdón, dans la Calle Alemanes, héritage de la mosquée d’origine.


 


 ¨Sala del Pabellón

 
Située juste après la billetterie, cette salle présente une sélection d’œuvres d’art provenant de la collection de la cathédrale. La plupart des chefs-d’œuvre exposés ici, comme ailleurs dans la cathédrale, ont été réalisés par des artistes du XVIIe siècle, durant l’âge d’or de Séville.


 


¨Chapelles sud et nord

 
Les chapelles longeant les côtés sud et nord de la cathédrale recèlent quantité de sculptures et de tableaux. La Capilla de San Antonio, au nord-ouest, recèle notamment un gigantesque tableau de Bartolomé 
Esteban Murillo (1617-1682), La Vision de saint Antoine, datant de 1656, qui fut dérobé en 1874.
 

 À NE PAS MANQUER
 

 SÉVILLE EN CINQ ŒUVRES D’ART

 
Ayant joué un rôle essentiel dans le domaine artistique pendant le Siècle d’or espagnol, Séville se livre à travers ses tableaux. Nous révélons ici les secrets de cinq chefs-d’œuvre incontournables.
 
Visión de San Antonio (La Vision de saint Antoine, 1656) L’immense toile de Murillo exposée dans la cathédrale de Séville a fait l’objet d’un pillage notoire en 1874 : un voleur opportuniste découpa le personnage de saint Antoine agenouillé et s’enfuit en Amérique avec son butin. Par miracle, le fragment fut retrouvé quelques mois plus tard à New York, repéré par un marchand d’art avisé qui l’acheta pour 250 $ et le fit rapatrier à Séville où il fut habilement réintégré au tableau.
 
Misericordia (Miséricorde, 1666-1670) Dans les années 1660, on commanda à Murillo une série de six tableaux sur le thème de la miséricorde pour l’Hospital de la Caridad, récemment inauguré, tâche dont il s’acquitta avec autant de brio qu’à l’accoutumée. En 1810, quatre des toiles furent dérobées lors de l’occupation de Séville par Napoléon. L’auteur du larcin, le général français Jean de Dieu Soult, s’était déjà largement servi parmi les classiques espagnols et détenait une belle collection. Les tableaux ne furent jamais restitués ; ils sont toujours disséminés dans les musées de Paris, de Londres et du Canada. Les Murillo exposés dans l’hôpital aujourd’hui sont donc des copies datant du XXIe siècle.
 
Santa Rufina (Sainte Rufine, 1629-1632) Cette représentation de sainte Rufine (martyre chrétienne du IIIe siècle) est l’une des rares toiles de Vélasquez exposées dans sa ville natale. Elle fut “rapatriée” par la Fundación Focus-Abengoa locale en 2007. Estimée à 12,4 millions d’euros, l’œuvre est désormais exposée aux côtés de deux autres Vélasquez à l’Hospital de los Venerables Sacerdotes.
 
 Inmaculada Concepción (Immaculée Conception, 1650) Le thème de la Conception Immaculée de Marie préoccupait vivement les artistes espagnols des XVIe et XVIIe siècles. Vous la verrez représentée partout. À lui seul, Murillo en a peint plus d’une douzaine de versions. Celle-ci, l’une des plus remarquables, illumine la chapelle rénovée d’un monastère du Museo de Bellas Artes. Une interprétation plus sobre de Zurbarán est visible à l’Hospital de los Venerables Sacerdotes.
 
Virgen de los mareantes (Vierge des Navigateurs, 1531-1536) Exposée dans la Sala de Audiencias de l’Alcázar, chapelle où les marins venaient prier avant de partir pour les Indes, le chef-d’œuvre d’Alejo Fernández a été peint entre 1531 et 1536. Il est considéré comme le plus ancien tableau qui dépeigne la découverte du Nouveau Monde. On y distingue Colomb, Amerigo Vespucci, Charles Quint et un groupe d’Indiens s’abritant sous la cape de la Vierge.




 


¨Tombeau de Christophe Colomb

 
Au-delà de la Puerta del Príncipe (porte du Prince) se dresse le tombeau monumental de Christophe Colomb (Cristóbal Colón en espagnol) – véritable énigme – qui renferme les ossements du grand explorateur, lesquels ont été rapportés de Cuba en 1898.
 
Christophe Colomb mourut en 1506 à Valladolid, dans le nord de l’Espagne. Sa dépouille fut inhumée au monastère de La Cartuja à Séville, avant d’être déplacée jusqu’à Hispaniola (Saint-Domingue) en 1536. Bien que l’on ait d’abord tenu les ossements se trouvant dans la cathédrale de Séville pour ceux du fils du navigateur, Diego (qui fut enterré avec son père à Hispaniola), des tests d’ADN récents semblent prouver qu’ils sont bel et bien ceux du père. Malheureusement, pour ajouter encore un peu à la confusion, selon les chercheurs, les ossements de Saint-Domingue pourraient également être authentiques puisque la dépouille de Christophe Colomb a été déplacée à plusieurs reprises. Même la mort, semble-t-il, n’est pas parvenue à modérer les envies de voyage de l’explorateur !


 


¨Capilla Mayor

 
La Capilla Mayor (grande chapelle) se trouve à l’est du chœur. Son colossal retable gothique passe pour le plus grand du monde. Commencé par le sculpteur flamand Pieter Dancart en 1482 et achevé par d’autres artistes en 1564, cet ensemble 
de boiseries polychromes et de dorures est sculpté de plus de 1 000 scènes bibliques. Au centre de la partie inférieure trône la statue de la Virgen de la Sede (Vierge de l’Évêché), patronne de la cathédrale. Sculptée en cèdre plaqué d’argent, elle date du XIIIe siècle.
 


 La cathédrale de Séville

 
 “Nous allons édifier une église si grande que les générations futures nous traiteront de fous”, auraient déclaré les architectes inspirés de la cathédrale de Séville, en 1402, à l’aube d’un des projets de construction les plus grandioses de l’histoire médiévale. Un siècle plus tard, à son achèvement, cette réalisation triomphale le confirmait !
 
CE QU’IL FAUT VOIR
 
Pour éviter de se perdre, mieux vaut se repérer par rapport aux éléments majeurs à voir. Juste après le portail sud (entrée principale) se trouve le monumental tombeau de Colomb 1. De là, tournez à droite vers l’angle sud-est pour découvrir des trésors artistiques : un Goya dans la Sacristía de los Cálices, un Zurbarán dans la Sacristía Mayor 2 et la superbe Inmaculada de Murillo dans la Sala Capitular. Longez la paroi est de la cathédrale pour atteindre la Capilla Real 3et ses sépultures royales. Vous serez alors irrésistiblement attiré par la Capilla Mayor 4et son magnifique retable. Dissimulée dans l’angle nord-ouest, la Capilla de San Antonio 5 conserve un légendaire Murillo. La gigantesque Puerta de la Asunción 6, en face, est généralement close. Dirigez-vous ensuite vers la Giralda 7, tout en admirant au passage les plafonds voûtés. Après avoir contemplé de haut l’étendue du sanctuaire, redescendez et sortez par le Patio de los Naranjos 8.
 


 BON À SAVOIR

 
» Ne pas se presser La densité des merveilles à voir invite à la sagesse : renoncez à visiter la cathédrale et l’Alcázar le même jour.
 
» Observer Appréciez aussi le monument de l’extérieur. La cathédrale est ainsi éblouissante de nuit, vue de la Plaza Virgen de los Reyes, ou encore de la rive opposée du fleuve, à Triana.
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 ¨Sacristía de los Cálices

 
Au sud de la Capilla Mayor, des salles renferment les principaux trésors artistiques de la cathédrale. Dans la sacristie des Calices, la salle la plus à l’ouest, le tableau de Francisco de Goya y Lucientes (1746-1828), Santas Justa y Rufina (1817), représentant les martyres de Séville, est exposé au-dessus de l’autel.


 


 ¨Sacristía Mayor

 
Cette salle à coupole de pierre finement sculptée fut construite entre 1528 et 1547. L’arc gravé couronnant son portail date du XVIe siècle. Le Descendimiento (Descente de croix, 1547) de Pedro de Campaña, au-dessus de l’autel central à l’extrémité sud, ainsi que la Santa Teresa de Francisco de Zurbarán, à sa droite, figurent parmi les tableaux les 
plus précieux de la cathédrale. Le point d’orgue de la salle est la Custodia de Juan de Arfe, énorme ostensoir en argent pesant 475 kg réalisé par un orfèvre de la Renaissance, Juan de Arfe, dans les années 1580.
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	Barrio de Santa Cruz, El Arenal et Triana

 
 
	
1Les incontournables


 
 
	1 
	Alcázar 
	F3

 
 
	2 
	Hospital de los Venerables Sacerdotes 
	G2

 
 
	
1À voir


 
 
	3 
	Antigua Fábrica de Tabacos 
	F4

 
 
	4 
	Archivo de Indias 
	E2

 
 
	5 
	Castillo de San Jorge 
	B2

 
 
	6 
	Cathédrale et Giralda 
	F2

 
 
	7 
	Centro Cerámica Triana 
	A2

 
 
	8 
	Centro de Interpretación Judería de Sevilla 
	G2

 
 
	9 
	Hospital de la Caridad 
	E3

 
 
	10 
	Hotel Alfonso XIII 
	F4

 
 
	11 
	Parroquia de Nuestra Señora de la O 
	A1

 
 
	12 
	Parroquia de Santa Ana 
	C3

 
 
	13 
	Plaza de España 
	H6

 
 
	14 
	Plaza de Toros de la Real Maestranza 
	C2

 
 
	15 
	Torre del Oro 
	D3

 
 
	
2Activités


 
 
	16 
	Cruceros Turísticos Torre del Oro 
	C2

 
 
	17 
	Taller Andaluz de Cocina 
	B2

 
 
	
4Où se loger


 
 
	18 
	EME Catedral Hotel 
	F1

 
 
	19 
	Hostal Plaza Santa Cruz 
	G2

 
 
	20 
	Hotel Adriano 
	D1

 
 
	21 
	Hotel Casa 1800 
	F2

 
 
	22 
	Hotel Palacio Alcázar 
	F2

 
 
	23 
	Hotel Puerta de Sevilla 
	H2

 
 
	24 
	Hotel Simón 
	E1

 
 
	25 
	Pensión San Pancracio 
	H2

 
 
	26 
	Un Patio en Santa Cruz 
	H2

 
 
	
5Où se restaurer


 
 
	27 
	Bodega Santa Cruz 
	G2

 
 
	28 
	Café Bar Las Teresas 
	G2

 
 
	29 
	Casa Cuesta 
	A1

 
 
	30 
	Casa Tomate 
	G2

 
 
	31 
	Horno de San Buenaventura 
	E1

 
 
	32 
	Infanta 
	E2

 
 
	33 
	L’Oca Giuliva 
	F1

 
 
	34 
	Mesón Cinco Jotas 
	D1

 
 
	35 
	T de Triana 
	C3

 
 
	36 
	Taberna Los Coloniales 
	E1

 
 
	37 
	Vinería San Telmo 
	H2

 
 
	
6Où prendre un verre et faire la fête


 
 
	38 
	Café de la Prensa 
	B2

 
 
	39 
	Cervezas Taifa 
	A2

 
 
	
3Où sortir


 
 
	40 
	Casa Anselma 
	A2

 
 
	41 
	Casa de la Guitarra 
	G2

 
 
	42 
	Tablao El Arenal 
	D2
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	43 
	Cerámica Santa Ana 
	A2

 
 
	44 
	El Postigo 
	E2

 
 
	45 
	Padilla Crespo 
	D1








 
 


 oAlcázar

 
PALAIS FORTIFIÉ
 
Plan offline GoogleMaps
 
 (carte Cliquez ici ; %visites 954 50 23 24 ; www.alcazarse-villa.org ; adulte/enfant 9,50 €/gratuit ; h9h30-19h avr-sept, 9h30-17h oct-mars). Inscrit au patrimoine mondial de l’Unesco en 1987 (comme la cathédrale de Séville), l’Alcázar, qui marqua un point d’orgue dans l’histoire de l’architecture mudéjare, est une pure merveille.
 
Construit en 913 comme fort pour les gouverneurs cordouans de Séville, il a subi de nombreuses transformations au cours de ses onze siècles d’existence. Au XIe siècle, les seigneurs du prospère taifa (petit royaume) musulman de Séville firent ériger un palais qu’ils baptisèrent Al-Mubarak (le Béni) à l’emplacement correspondant à l’actuelle partie ouest de l’Alcázar. À l’est de ce dernier, les califes almohades du XIIe siècle ajoutèrent un autre palais, autour de ce qui est aujourd’hui le Patio del Crucero. Lorsque le roi chrétien Ferdinand III s’empara de Séville en 1248, il s’établit à l’Alcázar. Plusieurs des monarques chrétiens qui lui succédèrent en firent leur résidence principale. Alphonse X, le fils de Ferdinand, remplaça la majeure partie du palais almohade par un édifice gothique. De 1364 à 1366, Pierre Ier fit construire le somptueux palais mudéjar appelé Palacio de Don Pedro.
 


¨Patio del León

 
Depuis la billetterie située à l’intérieur de la Puerta del León (porte du Lion), on pénètre dans le Patio del León, qui faisait office de cour de garnison à l’époque du palais Al-Mubarak. À côté s’ouvre la Sala de la Justicia, dotée de magnifiques stucs mudéjars et d’un plafond artesonado (à caissons ornementés). Cette salle fut réalisée dans les années 1340 par le roi Alphonse XI, qui venait ici en compagnie de l’une de ses maîtresses, la belle Leonor de Guzmán. La salle donne sur le joli Patio del Yeso, vestige du palais almohade du XIIe siècle reconstruit au XIXe siècle.


 


¨Patio de la Montería

 
Les salles situées à l’ouest de ce patio faisaient partie de la Casa de la Contratación (chambre de commerce) fondée par les Rois Catholiques en 1503 pour contrôler le négoce avec les colonies espagnoles en Amérique. Le Salón del Almirante (salon de l’amiral) renferme des peintures des XIXe et XXe siècles illustrant des événements historiques et des personnages associés à Séville. La salle située à l’extrémité nord abrite une collection internationale d’éventails. La Sala de Audiencias (salle d’audience) est décorée de tapisseries brodées des blasons des amiraux espagnols, et d’un tableau de 1530, Virgen de los mareantes (Vierge des navigateurs ; voir Cliquez ici), signé Alejo Fernández.


 


¨Cuarto Real Alto

 
L’Alcázar est toujours un palais royal. C’est là qu’a eu lieu, en 1995, la réception du mariage de l’infante Elena, fille du roi Juan Carlos Ier, à l’issue de la cérémonie religieuse célébrée dans la cathédrale de Séville. Le Cuarto Real Alto (appartements royaux), constitué des pièces réservées à la famille royale espagnole, est accessible aux visites guidées (4,50 €). Il est impératif de réserver. Parmi les temps forts de la visite figurent le Salón de Audiencias, du XIVe siècle, qui reste de nos jours la salle de réception du roi, et la chambre de Pierre Ier, avec ses splendides carreaux de céramique mudéjars et ses décorations en stuc.


 


¨Palacio de Don Pedro

 
C’est à Pierre Ier que l’on doit ce palais (aussi appelé Palacio Mudéjar), sans doute la plus belle merveille architecturale de Séville.
 
Parce qu’il ne pouvait accorder sa confiance à ses coreligionnaires, Pierre Ier entretint une alliance durable avec l’émir de Grenade, Mohammed V, principal commanditaire des décorations magnifiques de l’Alhambra. En 1364, lorsque le roi décida de construire un nouveau palais dans l’enceinte de l’Alcázar, l’émir lui envoya ses meilleurs artisans. Ils furent rejoints par d’autres, venus de Séville et de Tolède. Leur ouvrage, empruntant aux traditions des Almohades et du califat de Cordoue, aboutit à une synthèse unique de l’art ibéro-musulman.
 
Les inscriptions sur la façade du palais, face au Patio de la Montería, résument l’esprit inhabituel de toute l’entreprise. L’une rappelle en espagnol que le créateur de l’édifice est “le majestueux, noble et conquérant Don Pedro, par la grâce de Dieu roi de Castille-León”. L’autre répète inlassablement en arabe : “Il n’est de conquérant qu’Allah.”
 
Au cœur du palais se trouve le merveilleux Patio de las Doncellas (patio des demoiselles), entouré d’arcs et décoré de dentelles de stuc et d’azulejos. En 2004, des archéologues ont mis au jour un jardin enfoui au centre du patio, jusque-là dissimulé sous des dalles de marbre datant du XVIe siècle.
 
La Alcoba Real (appartements royaux), sur le flanc nord du patio, est agrémentée de somptueux plafonds, ainsi que de dentelles de stuc et d’azulejos. La salle du fond servait sans doute de chambre à coucher royale en été.
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	El Centro

 
 
	
1À voir


 
 
	1 
	Calle Sierpes 
	D3

 
 
	2 
	Casa de la Memoria 
	E2

 
 
	3 
	Casa de Pilatos 
	G3

 
 
	4 
	Metropol Parasol 
	E2

 
 
	5 
	Museo Antiquarium 
	E2

 
 
	6 
	Museo de Bellas Artes 
	C2

 
 
	7 
	Museo del Baile Flamenco 
	F4

 
 
	8 
	Palacio de la Condesa de Lebrija 
	E2

 
 
	9 
	Parroquia del Divino Salvador 
	E3

 
 
	10 
	Plaza de San Francisco 
	D4

 
 
	
2Activités


 
 
	11 
	Aire Baños Árabes 
	F4

 
 
	12 
	CLIC 
	D3

 
 
	Pancho Tours 
	(voir 17)

 
 
	Past View 
	(voir 4)

 
 
	
4Où se loger


 
 
	13 
	Hotel Abanico 
	F3

 
 
	14 
	Hotel Amadeus 
	F4

 
 
	15 
	Hotel América 
	D2

 
 
	16 
	Hotel Boutique Doña Lola 
	D1

 
 
	17 
	Oasis Backpackers’ Hostel 
	C2

 
 
	
5Où se restaurer


 
 
	18 
	Bar Europa 
	E3

 
 
	19 
	Confitería La Campana 
	D2

 
 
	20 
	Egaña Santo Restaurante 
	E4

 
 
	21 
	El Rinconcillo 
	F2

 
 
	22 
	Horno de San Buenaventura 
	F3

 
 
	23 
	La Azotea 
	D1

 
 
	24 
	La Brunilda 
	C4

 
 
	25 
	La Pepona 
	E2

 
 
	26 
	Los Coloniales 
	F2

 
 
	27 
	Luso Tapas 
	D2

 
 
	Mercado de la Encarnación 
	(voir 4)

 
 
	28 
	Mercado del Arenal 
	B4

 
 
	29 
	Mercado Lonja del Barranco 
	B4

 
 
	30 
	Redhouse Art & Food 
	D1

 
 
	31 
	Restaurante Albarama 
	E4

 
 
	32 
	Robles Laredo 
	D3

 
 
	33 
	The Room 
	E3

 
 
	
6Où prendre un verre et faire la fête


 
 
	34 
	Cabo Loco 
	F3

 
 
	35 
	El Garlochi 
	F3

 
 
	
3Où sortir


 
 
	 
	Casa de la Memoria 
	(voir 2)

 
 
	Sevilla de Ópera 
	(voir 28)

 
 
	36 
	Teatro Duque La Imperdible 
	D2

 
 
	
7Achats


 
 
	37 
	Casa del Libro 
	D2

 
 
	38 
	El Corte Inglés 
	D2

 
 
	39 
	Record Sevilla 
	D1




 
En allant vers l’ouest, vous aboutirez au petit Patio de las Muñecas (patio des poupées), au cœur des quartiers privés du palais, paré de délicates ornementations dans le style de Grenade. Le Cuarto del Príncipe (chambre du prince), au nord, possède une superbe coupole en bois figurant un ciel étoilé.
 
L’impressionnant Salón de Embajadores (salon des ambassadeurs), à l’extrémité ouest du Patio de las Doncellas, tenait lieu de salle du trône au palais de Pierre Ier. Son extraordinaire coupole en bois, parée de multiples motifs en étoile symbolisant l’Univers, fut ajoutée en 1427. Sa forme valut à cette salle son autre nom, la Sala de la Media Naranja (salle de la moitié d’orange).
 
Côté ouest du Salón de Embajadores, l’Arco de Pavones, ainsi nommé en raison de ses motifs de paon, mène au Salón del Techo de Felipe II, au plafond Renaissance (1589-1591).


 


¨Salones de Carlos V

 
 Accessibles par un escalier à l’angle sud-est du Patio de las Doncellas, ces salons remodelés à maintes reprises remontent au palais gothique d’Alphonse X (XIIIe siècle). Ces salles portent aujourd’hui le nom du roi du XVIe siècle, Charles Ier, mais sous son titre de Charles Quint (Carlos V), souverain du Saint Empire romain germanique.


 


¨Patio del Crucero

 
Situé à l’extérieur des Salones de Carlos V, ce patio constituait, à l’origine, la partie supérieure du patio central du palais almohade du XIIe siècle. Il était alors formé d’allées longeant les quatre côtés et de deux allées diagonales se croisant au milieu. Des orangers avaient été plantés au niveau inférieur, et ceux qui fréquentaient les galeries de l’étage pouvaient en cueillir les fruits. Tout le niveau inférieur dut être reconstruit au XVIIIe siècle à la suite d’un séisme.


 


¨Jardins et sortie

 
Depuis les Salones de Carlos V, vous pouvez accéder aux vastes jardins de l’Alcázar. À proximité du palais s’étendent des jardins à la française agrémentés de bassins et fontaines. De l’un d’entre eux, le Jardín de la Danza (jardin de la danse), un passage courant sous les Salones de Carlos V mène aux Baños de Doña María de Padilla (bains de María de Padilla). Admirez les voûtes sous le Patio del Crucero – à l’origine, le niveau inférieur du patio – et une grotte qui remplaça le bassin du patio.
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	Alameda de Hércules, Macarena et Isla de la Cartuja

 
 
	
1À voir


 
 
	1 
	Basílica de La Macarena 
	F2

 
 
	Centro Andaluz de Arte Contemporáneo 
	(voir 3)

 
 
	2 
	Centro de la Interpretación Mudéjar 
	F3

 
 
	3 
	Conjunto Monumental de la Cartuja 
	B3

 
 
	4 
	Isla Mágica 
	C1

 
 
	Palacio de los Marqueses de la Algaba 
	(voir 2)

 
 
	
2Activités


 
 
	5 
	Taller Flamenco 
	E2

 
 
	
4Où se loger


 
 
	6 
	Hotel Sacristía de Santa Ana 
	E4

 
 
	7 
	Hotel San Gil 
	F2

 
 
	
5Où se restaurer


 
 
	8 
	Bar-Restaurante Eslava 
	D4

 
 
	9 
	Duo Tapas 
	E3

 
 
	
6Où prendre un verre et faire la fête


 
 
	10 
	Bulebar Café 
	E4

 
 
	
3Où sortir


 
 
	11 
	Naima Café Jazz 
	E4




 
 Principale curiosité, la Galeria de Grutesco est une galerie à colonnades surélevée, creusée au XVIe siècle dans un ancien mur de l’époque musulmane. Il y a aussi un labyrinthe de haies qui ravira les enfants. Les jardins à l’est, de l’autre côté d’un long mur, sont des créations du XXe siècle, tout aussi somptueuses.




 


 Archivo de Indias

 
MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(archives des Indes ; carte Cliquez ici ; Calle Santo Tomás ; h9h30-16h45 lun-sam, 10h-14h dim) FInstallé dans l’ancienne Casa de la Contratación (chambre de commerce), du côté ouest de la Plaza del Triunfo, l’Archivo de Indias renferme, depuis 1785, les principales archives de l’empire espagnol d’Amérique. Ses 8 km de rayonnage contiennent 80 millions de pages de documents allant de 1492 à la fin de l’empire, au XIXe siècle – preuve du pouvoir et de l’influence de l’Espagne durant son âge d’or. En temps normal, les Archives organisent des expositions de cartes et de documents, dont des manuscrits originaux de Christophe Colomb, Cervantès, Cortés ou Pizarro. On peut également y voir un court métrage retraçant l’histoire de l’édifice. Chef-d’œuvre de la Renaissance espagnole, ce bâtiment du XVIe siècle, restauré en 2005, est également inscrit au patrimoine mondial.




 


1Barrio de Santa Cruz
 
À l’est de la cathédrale et de l’Alcázar, la judería (quartier juif) médiévale de Séville est aujourd’hui un enchevêtrement de ruelles sinueuses et de jolies places plantées d’orangers. La Plaza de Santa Cruz, qui a donné son nom au quartier, en est la plus emblématique, et la Plaza de Doña Elvira l’une des plus charmantes, en particulier le soir.
 


 oHospital de los Venerables Sacerdotes

 
MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; %954 56 26 96 ; www.focus.abengoa.es ; Plaza de los Venerables 8 ; adulte/enfant 5,50/2,75 €, dim après-midi gratuit ; h10h-14h et 16h-20h). Cet édifice baroque du XVIIe siècle, qui accueillait autrefois les prêtres âgés, abrite une remarquable collection. Le Centro Velázquez a été inauguré en 2007 par la Fundación Focus-Abengoa, dans l’intention de ressusciter le glorieux passé artistique de la ville. La célèbre Santa Rufina de Diego Vélasquez (voir encadré Cliquez ici) est l’une des œuvres maîtresses exposées à Séville ; l’excellent commentaire audio explique comment les ténèbres du Moyen Âge ont peu à peu laissé place au réalisme de Vélasquez. Le musée renferme aussi un patio typiquement sévillan – intime, fleuri et revigorant – ainsi qu’une chapelle ornée de tableaux du Siècle d’or.


 


 Centro de Interpretación Judería de Sevilla

 
MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; %954 04 70 89 ; www.juderiadesevilla.es ; Calle Ximenez de Enciso ; 6,50 € ; h10h30-15h30 et 17h-20h lun-sam, 10h30-19h dim). Une réinterprétation du lourd héritage juif de Séville s’est longtemps fait attendre. Il était naturel qu’elle ait pour point de départ les ruelles sinueuses du Barrio de Santa Cruz, l’ancien quartier juif. Ce musée récent, installé dans une ancienne maison sépharade, reconstitue le violent pogrom et le massacre de 1391 – dont les habitants ne se remirent jamais vraiment – ainsi que d’autres événements historiques ; il réunit aussi quelques souvenirs d’époque, des documents, des costumes et des livres. La collection, quoique petite, est poignante.
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1. Peña, Jerez de la Frontera (Cliquez ici)
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2 et 3. Danseurs de flamenco, Séville (Cliquez ici)
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4. Enseigne de la peña La Platería (Cliquez ici), Grenade
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 Les salles de flamenco

 
L’intensité et la spontanéité du flamenco ne sont rendues ni par les CD, ni par les studios d’enregistrement. Pour avoir le frisson et s’imprégner de son charme puissant et chargé d’émotion – le “duende” – mieux vaut assister à un spectacle, pendant lequel vous pourrez marquer le rythme et encourager les danseurs par de fervents “olé !”.
 
Peñas
 
Ces clubs de quartier privés sont tenus par des passionnés qui ont à cœur de faire vivre le flamenco sous sa forme d’origine. Pour trouver une bonne peña, renseignez-vous dans les bars de flamenco, consultez les tableaux d’affichage (ou les affiches placardées sur les lampadaires) ou tendez simplement l’oreille en vous promenant. Les prestations des peñas comptent parmi les plus authentiques et bouillonnantes d’Espagne. Le jaleo (encouragements du public), souvent négligé, y tient une place importante.
 
Tablaos
 
Les tablaos accueillent des spectacles grandiloquents et soigneusement chorégraphiés, qui révèlent le flamenco sous un jour plus professionnel. Dans ces théâtres ou clubs dédiés, le prix du billet comprend les boissons, voire le dîner, ce qui n’est pas le cas dans les peñas. Si le talent des artistes qui s’y produisent ne fait aucun doute, les tablaos sont parfois dénigrés par les spécialistes qui leur reprochent de manquer d’authenticité.
 
Centres culturels
 
Les grandes villes andalouses abritent de plus en plus de centres culturels proposant des spectacles plus authentiques et intimes que les tablaos. Parfois partenaires d’un musée, ils attirent un public restreint et avisé qui n’hésite pas à encourager les danseurs de “olé” sonores, pour une prestation chargée d’émotion. On n’y trouve généralement ni boissons ni restauration.


 
 
 Une visite guidée des sites juifs (22 €) est proposée, à condition que le nombre de participants soit suffisant. Appelez au préalable.


 


 Baños Árabes-Aire de Sevilla

 
HAMMAM
 
Plan offline GoogleMaps
 
 (carte Cliquez ici ; %955 01 00 25 ; www.airedese-villa.com ; Calle Aire 15 ; bain/bain avec massage 26/41 € ; htoutes les 2 heures 10h-minuit). Profitez d’un magnifique cadre historique dans ces anciens bains arabes du Barrio de Santa Cruz. Mieux vaut réserver la veille, pour les bains comme pour les massages.




 


1El Arenal
 
Les caballeros ayant bâti leur fortune sur l’or du Nouveau Monde paradaient autrefois dans les rues d’El Arenal, sur les rives du Guadalquivir, face aux galions espagnols déchargeant leur butin. Le port a désormais disparu, mais le quartier n’a perdu ni ses bars tapageurs ni son âme de marin.
 


 Torre del Oro

 
MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; Paseo de Cristóbal Colón ; 3 €, gratuit le lundi ; h9h30-18h45 lun-ven, 10h30-18h45 sam-dim). Cette tour de guet almohade du XIIIe siècle, au bord du fleuve, aurait été surmontée d’un dôme couvert de céramiques dorées, d’où son nom (“Tour d’or”). Aujourd’hui, elle héberge un petit musée maritime. C’est là que fut stocké le butin détourné des coffres coloniaux par les conquistadors rentrant du Mexique et du Pérou. Depuis, la tour est devenue l’un des symboles architecturaux les plus reconnaissables de Séville.


 


 Hospital de la Caridad

 
MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; Calle Temprado 3 ; 5 € ; h9h-13h et 15h30-19h lun-sam, 9h-12h30 dim). À une rue à l’est du fleuve, ce grand bâtiment était à l’origine un hospice de la Charité, destiné aux personnes âgées, et fut fondé par Miguel de Mañara. Selon la légende, ce libertin notoire aurait changé de mœurs après avoir eu une vision de ses propres funérailles. L’église tapissée de dorures, richement décorée par des peintres et sculpteurs du Siècle d’or, notamment Murillo et Roldán, mérite le détour. L’hôpital fut pillé par les troupes de Napoléon en 1810 : à cette occasion, le général Soult, officier français, vola plusieurs tableaux de Murillo qui ornaient les murs de la chapelle. Ceux-ci n’ayant jamais été restitués, des copies réalisées en 2008 remplacent désormais les originaux. Tentez de distinguer les vrais des faux.


 


 Plaza de Toros de la Real Maestranza

 
ARÈNE, MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; %954 22 45 77 ; www.realmaestranza.es ; Paseo de Cristóbal Colón 12 ; visites guidées adulte/enfant 7/4 € ; hvisites toutes les 30 min 9h30-20h, 9h30-15h les jours de corrida). L’arène de Séville est l’une des plus prestigieuses du pays, et la plus ancienne (sa construction a débuté en 1758). C’est dans cette Plaza de Toros et celle de Ronda que naquit la tauromachie à pied, au XVIIIe siècle. Les visites commentées, en espagnol et en anglais, quoiqu’un peu rapides, permettent de découvrir l’arène et le musée.




 


1El Centro
 
Comme son nom l’indique, cet enchevêtrement de ruelles étroites et de places qui s’étend au nord de la cathédrale figure le centre de Séville. C’est aussi le quartier du shopping, et l’on y trouve quantité d’excellents bars et restaurants.
 


 Museo del Baile Flamenco

 
MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; www.museoflamenco.com ; Calle Manuel Rojas Marcos 3 ; adulte/senior et étudiant 10/8 € ; h10h-19h). Ouvert à l’initiative de la grande danseuse sévillane Cristina Hoyos, ce musée, occupant 3 étages d’un palais du XVIIIe siècle, est le lieu incontournable pour qui s’intéresse à l’art et à la culture du flamenco. Esquisses, peintures, photos des grands du flamenco d’hier et d’aujourd’hui, et une collection de robes et de châles y sont exposées. Cerise sur le gâteau : de fabuleux concerts ont lieu tous les soirs (19h ; 20 €) dans le patio. Des cours et ateliers sont aussi proposés, et la séduisante boutique vend des livres et vêtements uniques.


 


 Museo de Bellas Artes

 
MUSÉE DES BEAUX-ARTS
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; Plaza del Museo 9 ; 1,50 €, gratuit pour les ressortissants de l’UE ; h10h-18h30 mar-sam, 10h-17h dim). Aménagé dans l’ancien Convento de la Merced, le Museo de Bellas Artes rend justice à la contribution artistique de tout premier plan de Séville au Siècle d’or espagnol, à savoir le XVIIe siècle. L’essentiel des œuvres traite de thèmes religieux.
 
Le parcours est chronologique, et les œuvres du Siècle d’or occupent les salles VII à X. La salle la plus impressionnante est l’église du couvent, où sont exposés les 
tableaux des maîtres du baroque sévillan, dont Murillo. Son Inmaculada Concepción Grande montre un dynamisme et un mouvement caractéristiques du baroque (voir Cliquez ici). Pacheco (professeur et beau-père de Vélasquez), Zurbarán – ne manquez pas son très sombre Cristo crucificado (Christ crucifié, 1630-1635) – et le sculpteur Juan Martínez Montañes sont également bien représentés. En cherchant bien, vous trouverez un tableau du Greco dépeignant son fils Jorge Manuel, et – déception – un seul Vélasquez, Cabeza de apóstol (Tête d’apôtre, 1620).


 


 Casa de Pilatos

 
PALAIS, MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
 (carte Cliquez ici ; %954 22 52 98 ; www.fundacionmedinaceli.org ; Plaza de Pilatos ; rdc 6 €, maison complète 8 € ; h9h-19h avr-oct, 9h-18h nov-mars). Toujours habitée par les ducs de Medinaceli, c’est l’une des plus belles demeures aristocratiques de la ville. L’édifice mêle l’architecture mudéjare, gothique et Renaissance, le tout agrémenté d’azulejos et d’artesonados (plafonds à caissons), et rappelle l’Alcázar. La cage d’escalier conduisant à l’étage, ornée des plus beaux azulejos de tout l’édifice, est surmontée d’un splendide dôme artesonado doré. La visite de l’étage, en partie habitée par les Medinaceli, est assurée par un guide. Ne manquez pas les portraits de la famille à travers les siècles et un petit Goya représentant une corrida.


 


 Palacio de la Condesa de Lebrija

 
PALAIS, MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; Calle Cuna 8 ; rdc 5 €, palais entier 8 € ; rdc 9h-12h mer gratuit ; h10h30-19h30 lun-ven, 10h-14h et 16h-18h sam, 10h-14h dim). À un pâté de maisons de la Calle Sierpes, ce palais du XVIe siècle sert d’écrin à une somptueuse collection d’art et d’artisanat. Il s’agrémente d’une magnifique cour Renaissance mudéjare. La comtesse de Lebrija, archéologue aujourd’hui décédée, avait réaménagé la demeure en 1914 pour installer, dans la plupart des pièces, les trésors recueillis lors de ses voyages. Spécialiste de la Rome antique, elle a laissé une bibliothèque remplie de livres sur l’Antiquité et quantité de vestiges d’Itálica (ancienne ville romaine, dans la province de Séville), dont de superbes mosaïques. Il faut participer à la visite guidée pour accéder aux salles de l’étage, consacrées aux arts musulman, baroque et espagnol, mais cela vaut la peine.


 


 Plaza de San Francisco

 
PLACE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici). Emplacement du marché de l’époque musulmane puis théâtre des bûchers de l’Inquisition, la Plaza de San Francisco est, depuis le XVIe siècle, la principale place de Séville. La partie sud de l’ayuntamiento (hôtel de ville ; carte Cliquez ici), célèbre pour son style plateresque (style d’ornementation architecturale de la première Renaissance espagnole), est ornée de ravissantes sculptures des années 1520 à 1530.


 


 Calle Sierpes

 
RUE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici). Rendue piétonne, la Calle Sierpes qui part depuis la Plaza de San Francisco vers le nord, et sa parallèle, la Calle Tetuán/ Velázquez, forment aujourd’hui un haut lieu de shopping à Séville. N’oubliez pas qu’en Andalousie l’animation bat son plein le soir, entre 18h et 21h.


 


 Parroquia del Divino Salvador

 
ARCHITECTURE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; Plaza Salvador ; 4 € ; h11h-18h lun-sam, 15h-19h dim). Cette imposante église baroque fut bâtie entre 1674 et 1712 sur le site de la mosquée de la cité arabe d’Isbiliya. Elle arbore une façade maniériste (version fantaisiste du style Renaissance, influencée par Michel-Ange). L’intérieur offre une débauche de sculptures et de dorures. Au coucher du soleil, les irisations des vitraux dansent sur les boiseries sculptées, faisant ressortir leur beauté surnaturelle.


 


 Metropol Parasol

 
MUSÉE, ÉDIFICE REMARQUABLE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; www.setasdesevilla.com ; Plaza de la Encarnación ; 3 € ; h10h30-minuit dim-jeu, 10h30-1h ven et sam). Avec l’audace d’une tour Eiffel moderne, le Metropol Parasol, inauguré en mars 2011 sur la Plaza de la Encarnación, divise l’opinion et s’enorgueillit d’être la superstructure en bois la plus grande du monde. Son toit ondoyant alvéolé est supporté par cinq piliers aux airs de champignons géants, qui lui ont valu le surnom de Las Setas de la Encarnación (Les champignons de la plaza de la Encarnación).
 
 Le Metropol Parasol, dont la construction a duré six ans, couvre une zone du centre-ville auparavant laissée à l’abandon, après avoir accueilli un parking. Mises au jour sur le chantier, des ruines romaines ont été incorporées aux fondations de l’édifice dans ce qui est aujourd’hui le Museo Antiquarium (carte Cliquez ici ; Plaza de la Encarnación ; 2,10 € ; h10h-20h30 mar-sam 10h-14h30 dim). Au niveau 2, on peut accéder, pour 2,10 €, à l’irréelle passerelle panoramique qui offre de splendides vues sur la ville. Le Metropol accueille également l’ancien marché de la place, un restaurant et une salle de concert. Bien que controversée et ayant coûté une 
fortune, l’œuvre de Jürgen Mayer-Hermann s’est intégrée dans le cœur historique de Séville avec une harmonie bien à elle, attirant les regards de tous les passants.


 


 Casa de la Memoria

 
CENTRE CULTUREL
 
Plan offline GoogleMaps
 
Plan offline GoogleMaps
 
 (carte Cliquez ici ; %954 56 06 70 ; www.casadelamemoria.es ; Calle Cuna 6 ; 3 € ; h10h30-18h30). La Casa de la Memoria vous laissera un souvenir indélébile, surtout si vous assistez au spectacle de flamenco (Cliquez ici) en soirée. Dédiée au flamenco, elle occupe les anciennes écuries du Palacio de la Condesa de Lebrija. Plusieurs salles accueillent des expositions tournantes ; lors de notre visite, on y présentait les Cafés Cantantes de la ville. Il n’existe aucun autre centre culturel de ce genre à Séville.




 


1Triana
 
Le quartier légendaire de Triana s’étend sur la rive ouest du Guadalquivir. Jadis habité par des Sévillans pur jus, ce barrio pittoresque abrite toujours de poignants trésors.
 


 Castillo de San Jorge

 
MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; %954 33 22 40 ; Plaza del Altozano ; h9h-13h30 et 15h30-20h lun-ven, 10h-14h sam-dim). FLes Monty Python en ont fait un sketch hilarant (“Personne n’attend l’Inquisition espagnole !”), mais à Séville, le traumatisme est encore présent : c’est ici que le Tribunal de l’Inquisition a tenu en 1481 son tout premier conseil, dans le tristement célèbre Castillo de San Jorge, marquant le début d’une période de 325 années de terreur. Lorsque les bûchers de l’Inquisition s’éteignirent à jamais au début des années 1800, le château fut détruit et un marché construit sur son emplacement. Les fondations ne furent mises au jour qu’en 1990.
 
Le musée moderne oriente les visiteurs à travers les anciennes pièces du château, indiquant la fonction de chacune. Quelques anecdotes évoquent les cruautés qui y étaient perpétrées, aux détails parfois insoutenables.
 
Le château se dresse juste à côté du Puente de Isabel II.


 


 Centro Cerámica Triana

 
MUSÉE
 
Plan offline GoogleMaps
 
(carte Cliquez ici ; Antillano Campos 14 ; 2,10 € ; h10h-14h et 17h-20h lun-sam, 10h-15h dim). Le plus récent musée de Séville) cherche à faire revivre les fours à céramique de ce quartier autrefois producteur de céramique. Il mêle habilement l’évocation des techniques et de l’histoire de la production de céramique avec l’histoire de Triana et de ses habitants.
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ASSOCIER METS ET XERES
Les néophytes ont de la chance : le xéres, injustement sous-estimé, est I'un des vins les
plus faciles a marier, en particulier le fino et la manzanilla. Nul besoin d'étre sommelier
pour savoir I'assortir. Voici quelques indications :

TYPE DE XERES
Manzanilla

Fino

Amontillado

Oloroso

Pale cream
Cream
Pedro ximénez

TEMPERATURE
DE SERVICE
trés froid

froid

frais

frais

température ambiante
température ambiante
température ambiante

QUALITES
sec, frais, délicat,
légerement iodé

trés sec et pale

légérement suave

sec, go(it de noix,
sombre

fino doux
doux
trés doux

METS EN ACCORD
tapas, amandes, sushis, olives

apéritif ; tapas, soupes,
poissons blancs, coquillages,
crevettes, huitres, fromages
apéritif ; fromages bleus,
poulet et viande blanche,
fromages affinés, foie gras,
abats, lapin, consommés
viande rouge et gibier, sauces
au fromage

fruits frais, fromages bleus
fruits secs, cheesecake
chocolat noir, biscuits
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